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Le Développement de l’Homme


Informations obtenues sur la base de contacts avec l’Esprit Suprême.


Le présent livre traite de l’importance du développement de l’âme dans l’évolution de l’Univers, révèle le sens profond de l’assimilation des connaissances par l’homme, le rôle des désirs et des objectifs dans le développement. Il décrit de la portée de la créativité, des mots, de l’art dans le développement, de l’influence de la télévision et de l’ordinateur sur l’âme. Le lecteur découvrira la nature des âmes, cachée dans la forme humaine, les raisons pour lesquelles certaines personnes naissent intelligentes, et d’autres, stupides, certains sont doués, d’autres sont plutôt talentueux, et d’autres sont médiocres; pourquoi l’homme a-t-il besoin de la spiritualité et quelles perspectives cette spiritualité révèlera-t-elle à l’humain l’avenir? Le livre révèle le sens secret de la moralité et l’éthique, de la dégradation, explique les seuils établis pour le décodage des âmes qui ne sont pas capables de développement, D’autre part, le lecteur saura également ce qu’est un développement positif et négatif et quelles en sont les conséquences.
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Introduction


Au tournant du changement d’époques les Maîtres Supérieurs (Suprêmes) de l’humanité envoient de nouvelles connaissances aux générations futures, afin de leur permettre de saisir le sens de leur existence sur Terre, de comprendre leurs objectifs et perspectives de développement.


Les nouvelles connaissances permettent à l’homme de réorienter ses efforts vers l’amélioration de soi, de comprendre dans quelle direction il devrait prendre, tout cela, afin de ne pas dévier vers le chemin de développement négatif et de revenir ainsi sans cesse au point de départ pour corriger les erreurs commises. Les temps des actes insensés et des actions incompréhensibles sont révolus. L’homme devrait savoir développer des qualités d’ordre Supérieur en soi et les transformer en supercapacités. Mais l’aspect le plus important ici est de ne pas vouloir améliorer certaines actions en défavorisant d’autres, car il s’agit de développer une conscience Supérieure et de devenir digne membre d’une société très développée, d’abord sur Terre, puis dans les mondes Supérieurs après son ascension.


Alors, à ces fins, le présent livre révélera les subtilités du développement positif et du développement négatif, susceptibles de séparer pour toujours les amis et les parents; l’œuvre décrit la différence qui existe entre le bien et le mal, la raison pour laquelle la liberté est donnée à l’homme, de même que les caractéristiques des individus qui montent au ciel, et de ceux qui iront en enfer. La connaissance révèle le mystère des capacités et des talents des hommes, permet de comprendre pourquoi certaines personnes sont stupides, et d’autres sont intelligentes, ces distinctions pourraient-elles exister pour toujours. Les nouvelles connaissances nous révèlent le principal mystère de la spiritualité, de la morale et de la vertu, nous font découvrir des vérités étonnantes habituelles datant des temps anciens, mais encore inconnus de l’humanité.


La maitrise de connaissances d’ordre Supérieur permettent de contrôler correctement les processus de développement des enfants dans les écoles et les différents établissements d’enseignement, de développer de nouvelles méthodes pour une éducation de qualité des écoliers et des étudiants. Seule une bonne compréhension de la structuration des qualités dans l’âme de l’homme, peut aider à instaurer des méthodes d’enseignement et de développement accéléré de l’individu.


Chaque nouveau siècle, année, mois, jour, offre aux hommes de nouvelles opportunités de se développer et de progresser dans leur propre évolution. Notre monde est conçu de telle sorte qu’à tout moment il apporte une condition préalable à de nouvelles victoires de développement de l’homme. La seule question est de savoir si l’homme l’utilise à bon escient ou non. S’agissant de déterminer le caractère du droit chemin pour toute l’humanité, il faut noter qu’il encore inconnu de quiconque sur Terre. Rares sont les âmes capables de trouver le bon chemin pour eux-mêmes, et en ce qui concerne la grande masse de la population, l’homme n’est pas en mesure d’en prendre conscience à ce stade de développement des Terriens. Pour ce faire, il faudrait nécessairement transformer la Conception du monde par les hommes au moyen de nouvelles connaissances et la faire pivoter de 180 degrés. Alors, sur la base du nouveau mouvement qui en résultant, il sera possible d’instaurer un système Unique d’existence des Terriens, d’hommes d’une nouvelle ère.


- -


Le présent livre intègre les connaissances acquises par les auteurs au cours de leurs contacts avec l’Esprit Supérieur, et qui se reflètent dans les livres de la série «Au-delà de l’Inconnu» et «La Magie de la Perfection».


* - voir le glossaire;


)* - explications de l’auteur;
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L’APPEL DE DIEU



Lors de l’un de nos contacts, Dieu a soulevé la question de transfert d’énergies puissantes vers la Terre. C’est la raison pour laquelle au début du XXIe siècle, tantôt à un endroit quelconque du globe, tantôt à un autre, des forêts, des tourbières brûlent, et les incendies dévastent des villages, détruisent des forêts. Ces mêmes énergies qui sont envoyées d’En-haut, ont des impacts divers sur l’homme, sur son psychisme et sa santé physique. À l’une des séances avec Larissa Seklitova et nous, Dieu commence par une mise en garde contre les changements à venir dans l’existence humaine.


«Depuis le temps que Je fus avec vous chez Nous*, Nous avons réfléchi à la manière de tourner l’attention de l’humanité vers nous, vers le spirituel, et non vers la vie sur Terre. Mais Nous n’avons pas pris en compte le nombre de personnes qui seront décodées à cause d’un tel changement. Le psychisme des hommes est soumis à des déviations constantes et va du côté inacceptable à Notre avis. Par conséquent, de nombreuses âmes défectueuses ont été révélées après des tests et en termes de compréhension de Notre information.


Mais personne et rien ne pourra entraver la réalisation de Mes projets. Mes projets sont bien grandioses.


L’homme doit comprendre le plus important: Je détruis pour créer. Et jamais, je ne détruis rien en vain.


Afin de maintenir dans l’ordre un mécanisme énorme, nous avons besoin d’énergie et d’un système pour accomplir son organisation. S’il n’y a pas d’ordre, son contraire s’enracinera, en d’autres termes, ce sera le chaos. Sur Terre, quatre-vingt-dix pour cent des projets de Moi, c’est le chaos.


L’humanité a eu plusieurs occasions pour se corriger, mais elle ne les a pas utilisées. Alors, c’est pourquoi beaucoup d’âmes seront envoyées à la refonte. Aussi, les âmes humaines qui n’entrent pas dans le programme de mortification, existeront sous une forme humaine nouvelle. Ce seront des hommes de la nouvelle ère, ceux de la nouvelle Race d’Or.


Par ailleurs, la grande énergie que nous envoyons sur Terre actuellement (contact de 1998), sera augmentée de trois fois.


Préparez-vous, car vous aurez chaud. L’énergie aidera la planète et les âmes pures à s’élever à un Niveau supérieur. Cela représente, on peut le dire, l’énergie de départ vers le Haut.


Mais en même temps, cette énergie détruira les âmes pécheresses, les âmes égarées. La Terre sera dévastée par la mort. La purification se déroule à un rythme incroyable.


Et encore une fois, et pour la dernière fois, Je tends la main aux assoiffés du salut. Ainsi, les lucides Me verront sous une nouvelle apparence, l’âme aveugle s’accrochera à l’arche en détresse.


Et Je le dirai encore, du grand potentiel de l’énergie qui descend sur Terre, les corps faibles se doteront de capacités, mais pas pour longtemps. Cela les détruit. Soit ils perdront la raison, soit ils périront très vite.


Naturellement, avec l’afflux de grande énergie, de nouvelles maladies apparaîtront, mais elles n’affecteront que les potentiels faibles. Les potentiels forts et ceux spirituellement purs n’ont rien à craindre. L’énergie ne les brûlera pas, mais les exaltera. Ce qui conduit les bas potentiels à la mort, sera une source de vie pour hauts; ce qui est pour les bas, du bien, représente la mort pour les hauts. Ce fait est à retenir pour toujours».


(I* ... le nom cosmique de Dieu)


Chez Nous*» - (c’est-à-dire qu’avant l’incarnation des auteurs sur Terre, ils ont rencontré Dieu dans Son Monde Suprême pour mettre en œuvre un projet visant à transférer de nouvelles connaissances aux hommes).
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Chapitre 1


LES GÉNÉRALITÉS SUR LE DÉVELOPPEMENT


La définition de développement


Dans chaque monde, dans chaque civilisation, les formes de vie n’existent pas simplement, mais se développent nécessairement. Dans notre Univers, tout ce qui se développe est spiritualisé.


Jusqu’à récemment, l’homme avait tendance à croire que le développement ne visait qu’à acquérir des connaissances et à accroître le niveau d’érudition. Le développement favorise l’acquisition de compétences professionnelles, à se doter des moyens de subsistance, à résoudre certains problèmes. L’expérience de la vie montre que l’homme qui sait beaucoup de choses peut résoudre certains problèmes plus rapidement qu’une personne qui apprend plus difficilement et qui est peu instruit. Cependant beaucoup de gens pensent qu’il suffit de vivre paisiblement et sans aucun développement, labourant la terre toute la vie, y faisant pousser des plantes, ce qui leur semble assez pour une existence tranquille. Donc, les processus globaux auxquels l’âme de l’individu participe est sans grand intérêt dans ces conditions. Toutefois, il arrive souvent que la vie de l’homme change brusquement et, dans de telles périodes de transition de son existence antérieure à une vie nouvelle, il faut des connaissances et des compétences, ainsi qu’une bonne expérience pratique. Parfois, la vie conduit l’homme dans des conditions telles qu’il ressent clairement le manque de connaissances et la capacité de vivre dans de nouvelles conditions.


Mais on ne peut pas se concentrer sur le point de vue d’une seule personne ou même d’un certain peuple (par exemple, une tribu de sauvages vivant devrait se guider d’exigences des Supérieurs, dès lors qu’il ne désire pas être un jour complètement détruit en tant que produit défectueux de Leur expérience. Aussi, pour que cela ne se produise, l’homme doit comprendre ce qu’est le développement, en quoi il consiste et ce qui doit être fait pour éviter son rejet de la chaîne de l’évolution.


Nous mentionnons ici quelques formulations de la notion de «développement».




	
Le développement, autrement dit, la perfection de l’âme, est un cycle de progrès infini et constant dans le temps, en présence d’une amélioration de certains indicateurs.


	Le développement est une augmentation constante des réserves d’énergie de la matrice de l’âme et de ses enveloppes subtiles.


	Le développement est un processus susceptible de favoriser le mouvement de la forme vivante dans le flux évolutif, passant du niveau inférieur au niveau supérieur.

Le processus inverse est la dégradation, au cours de laquelle la position de la forme chute dans l’évolution, passant du stade supérieur au stade inférieur. Le développement s’accompagne d’une augmentation de l’énergie de l’âme, alors que la dégradation est une perte d’énergie.


Le processus le plus important du développement de l’âme* est son travail de transformation de l’énergie. Peu importe ce que l’homme fait: qu’il creuse la terre, construise une maison, chante des chansons, étudie la biologie, se réjouisse ou soit triste, il ne fait que transformer certains types d’énergie en d’autres par des mécanismes spéciaux déclenchés par l’âme. Et cela s’accompagnera soit de l’acquisition de nouvelles portions d’énergie, soit de leur perte. Dans ces conditions, nous pouvons donner la formulation suivante à cette notion.




	Le développement est un processus de transformation des énergies du monde par l’âme en présence d’une augmentation de son propre Niveau. En cas de dégradation, il y a une diminution du Niveau et de la personne, ainsi que du Niveau d’énergie.





Les voies de développement de l’âme dans le monde terrestre sont innombrables. Toute la vie de l’homme est construite de telle manière qu’il se développe progressivement depuis le moment de la naissance jusqu’au moment de la mort. L’enfant commence à se développer avant sa naissance grâce à des canaux de communication non verbaux avec la mère. Aussi, quand il vient au monde, le développement continue. Chaque âge a ses propres moyens et méthodes de perfectionnent.


Chaque personne peut observer les résultats de son activité de vie sur la base d’un certain nombre de facteurs.


Le développement humain peut être remarqué dans les changements qui se produisent en lui tout au long de la vie. L’homme est sujet à des changements constants, extérieurement et intérieurement. Les changements externes sont les plus visibles, tandis que les changements internes peuvent être remarquées en fonction des actions, des actes, des pensées de l’individu. Au fil du temps, le caractère de la personnalité, ses points de vue, ses goûts, sont sujets à des changements et tout cela constitue des signes de développement ou au contraire, des signes de dégradation. Les changements internes sont liés aux processus qui se produisent dans son âme, les qualités de la personnalité changent, ses actes changent, c’est-à-dire que l’état interne est nécessairement reflété dans les manifestations extérieures.


Les qualités de l’âme forment le caractère de la personnalité. Mais au cours de la vie, l’individu peut acquérir certaines qualités et en perdre d’autres, ce qui contribue simplement à un changement de caractère. Fondamentalement, tout au long de son existence, l’individu se construit, forme son caractère, s’enrichissant ainsi d’expérience pratique.


Le caractère de l’homme, d’une part, se forme en permanence de vie en vie, et d’autre part, la nuance principale du personnage est prédéterminée par les Maîtres Supérieurs, et ce, afin d’accélérer le cours de son développement. Par exemple, le caractère optimiste ou pessimiste de la personne, colérique ou sanguin, ces traits sont déterminés par les Supérieurs (Suprêmes) dans son programme, en tant qu’activité accrue ou basse de l’individu. Les diverses activités de vie permettent à l’individu de développer certaines qualités d’âme et d’éviter l’acquisition des autres qualités. Le caractère sert à améliorer la personnalité. Le caractère gai ou triste de l’individu affectera nécessairement son développement.


Ainsi, tout ce qui est à l’intérieur et autour de la personne contribue au processus de son développement. Mais l’homme lui-même doit s’efforcer de développer son bas fondement avec l’aide d’éléments supérieurs, tels que les connaissances envoyées par les Maîtres de l’humanité.


Les objectifs du développement


On pourrait se poser la question: qu’est-ce que le développement et quels sont les objectifs qui l’accompagnent?


S’agissant de développement du monde, cela consiste en un remplacement constant d’anciennes notions par de nouvelles. En même temps, il y a des éléments qui ne peuvent pas être changés. Pour certaines périodes de temps, il existe des éléments concrets susceptibles de changements, mais d’autres restent constants, autrement dit, en chaque forme progressiste, il y a des structures permanentes pour une période de temps donnée et il y a des parties changeantes, temporaires. Mais s’agissant des structures permanentes pour une période encore plus longue, elles aussi peuvent subir des changements. Autrement dit, certains changements sont perceptibles à de petits intervalles de temps, tandis que d’autres se passent seulement à de grands intervalles. Ainsi, par exemple, chez une personne âgée, les matières organiques changent constamment, alors que le squelette peut demeurer à l’état constant par rapport au reste de l’organisme. Mais dans le cas de grands intervalles de temps, les os connaissent des changements.


Concernant le développement de l’âme, on peut parler d’intervalles différents, par exemple, au cours d’une vie ou tout au long de son évolution. Bien sûr, cet intervalle de temps apporte des caractéristiques déterminées, donc il faut toujours être en mesure de distinguer ce qui se rapporte au domaine particulier, et ce qui lié à une situation générale.


Il est difficile de juger une personne sur la base de son développement en un intervalle de temps très étendu. L’estime de soi de l’homme est généralement déformée de manière délibérée. Le plus souvent, l’individu a une très haute estime de soi-même. Beaucoup de gens prennent la capacité de parler pour une capacité de penser, et la capacité de manipuler les vérités dogmatiques apprises à l’école ou au collège leur permet de se faire prendre pour des intellectuels. Mais dès lors que ces gens font face aux connaissances Supérieures, ces «intellectuels» mettent au jour le caractère primitif de leur pensée, leur dogmatisme et leur incapacité à comprendre du Nouveau. Le vrai visage du développement de l’âme se manifeste dans ses liens à l’égard du nouveau.


Le rejet de nouveaux concepts, sans chercher à les comprendre, signifie la présence de défauts dans le psychisme de l’homme et dans ses enveloppes subtiles. Ils (les défauts)* constituent des obstacles à l’acceptation et à la compréhension de nouvelles connaissances, servent donc de frein à une amélioration ultérieure. Des formations défectueuses dans l’âme conduisent à une distorsion ultérieure de perception. La progression de l’âme consiste en l’accumulation constante de nouvelles connaissances, lesquelles viennent s’ajouter constamment à des anciennes, acquises par l’âme au stade antérieur. C’est en cela l’essence de l’évolution. Par conséquent, quand un individu refuse d’accepter du nouveau, en insistant que seul l’ancien puisse être vrai, cela signifie qu’il rompt sa connexion avec le futur.


L’homme a toujours cru que le développement ne concerne que sa propre vie: quand il le désire, il fait des études, quand il ne le veut pas, il préfère vivre sans actions. Mais il semble ignorer que le développement de toute l’humanité et de chaque individu a un but précis. Toute personne perçoit tout objectif comme l’acquisition d’une richesse matérielle. Mais les objectifs visant le développement spirituel lui semblent illusoires.


Alors, pour comprendre le but du développement humain, il faut comprendre le but de sa création. Nous ne nous attarderons pas à la signification simple ou sociale de ce processus, mais plutôt nous chercherons à aller beaucoup plus loin, et nous concentrer sur le but cosmique global de l’existence, puisque tous les objectifs petits et personnels émanent de cet élément qui est le plus important.


Ayant une idée de l’évolution, nous pouvons conclure que tout développement du monde passe par le développement de la matière, du grossier au subtil, par la transformation des fréquences d’énergie. Ainsi, il y a une mise à jour et un rajeunissement du monde ou d’un certain énorme organisme cosmique.


En matière de développement, tout est subordonné à l’objectif principal, la transformation de l’énergie, et par conséquent, l’homme n’est pas une exception dans cette chaîne de transformations. Les Supérieurs* (Suprêmes) et la Terre avaient besoin d’énergie de certaines qualités, et pour cela, une chaîne de transformateurs de formes a été créée sur notre planète, des minéraux à l’homme, dont chacune (des formes)* devait fonctionner suivant son propre spectre d’énergie.


Chaque monde existe dans sa gamme d’énergie. Notre planète dans son ensemble est un énorme mécanisme de production et de transformation des certains types d’énergie. L’homme constitue l’un des liens particuliers d’un processus à l’échelle globale. Il travaille pour alimenter les enveloppes subtiles de la Terre en énergie de type requis. Alors, puisque les mondes Inférieurs sont liés également aux mondes Supérieurs par des processus d’énergie, ils doivent aussi produire de l’énergie pour les Systèmes hiérarchiques, ainsi que pour eux-mêmes. Autrement dit, l’homme est conçu de manière qu’en travaillant au profit des autres, il progresse lui-même. D’où nous pouvons distinguer l’autre but de sa création.


L’homme a été créé par les Forces Supérieures afin de produire pour les Systèmes hiérarchiques* et la Terre des énergies dont elles ont besoin pour une période de temps donnée.


Ceci explique toutes ses fonctions et l’ensemble de sa constitution est prévu à cet effet: la présence d’énergocorps temporaires et permanents, de chakras, de canaux énergétiques, de sentiments, d’émotions.


L’homme est une machine bioénergétique puissante, capable de transformer et d’émettre dans le Cosmos divers types d’énergie.


Cette biomachine fonctionne sur trois principaux types de combustibles: l’énergie subtile reçue du Déterminant*; l’énergie du Soleil et des produits alimentaires. Cette machine participe également à l’échange d’énergie avec les planètes du Système solaire et le monde terrestre environnant. Une telle position fonctionnelle exige une structure subtile spéciale de l’homme et divers mécanismes pour transformer certains types d’énergie en d’autres. Ce faisant, l’homme travaille à la fois avec le spectre d’énergie physique, mais aussi subtile.


Mais puisque pour Dieu*, tout a un but polyvalent, l’homme ne produit pas seulement de l’énergie pour les autres, mais il doit aussi améliorer son âme. Alors, c’est sur cette base, sur le principe de la perfection de l’âme, que l’énergie est traitée et de nouvelles espèces sont produites pour d’autres formes d’existence.


Ainsi, le développement n’est pas une fin en soi, il fait partie des processus globaux du monde: l’homme, en s’améliorant, reçoit de l’énergie de certaines formes, la traite et la transmet à d’autres formes. À travers les processus de développement, certains types d’énergie sont transformés en d’autres, et d’autre part se déroule un échange d’énergie avec d’autres formes, et en même temps l’âme se perfectionne. En développant l’âme, l’homme transforme des spectres de basse énergie en spectres d’énergie supérieurs.


Selon la théorie énergétique du développement, le «roi de la nature», pour lequel l’homme a l’habitude de se prendre, est rabaissé en simple unité de travail du Cosmos. On lui a inculqué depuis les années d’école la chose suivante: «tout pour l’homme, tout au nom de l’homme», mais il s’avère que tout se fait pour le bien de ses Créateurs. Si tout dans la nature est créé pour quelqu’un et quelque chose, alors l’homme ne saurait échapper à ce destin. Tout Niveau sous-jacent*, ou tout monde, produit des éléments pour le monde supérieur: les plantes produisent de l’oxygène pour les animaux et les humains, les animaux fournissent de la nourriture à l’homme et lui-même semble vivre pour lui-même. En refusant de faire un travail pour les autres et en s’excluant du cycle de transformation des énergies, l’homme place sa personnalité dans la position d’individu parasitaire qui ne consomme et ne vit que pour lui-même. Ce qui revient à dire que le monde entier et tout ce qui s’y trouve n’est créé que pour lui. Il a toujours cru qu’il a été créé uniquement pour consommer tout ce dont la Terre abonde, ne donnant rien à personne en retour. Bien sûr, cela n’a pas sa place dans les Lois globales de la Création. Le Cosmos ne tolère pas le parasitisme. Aussi, ceux qui ne souhaiteraient pas travailler pour les intérêts des autres, sont soit détruits ou obligés de faire ce que les Supérieurs leur dicteront. Et pour cela, ces derniers disposent de multitudes de méthodes.


Nous en parlons ici pour rappeler une fois de plus à l’homme ses responsabilités cosmiques et humaines. Il doit travailler et, comme le dit la Bible, «Genèse 3:19. C’est à la sueur de ton visage que tu mangeras du pain...». Le travail, l’effort de volonté, contribuent à former la personnalité, à perfectionner l’âme et à donne aux Supérieurs (Suprêmes) ce dont Ils ont besoin pour leur propre existence.


L’objectif principal est de produire de l’énergie d’une certaine qualité pour les Systèmes hiérarchiques et la Terre, ce qui explique l’existence de douze types de caractères selon les signes du Zodiaque décrits par l’astrologie. Autrement dit, les Supérieurs n’ont pas seulement besoin que l’homme produise un certain type ou une certaine gamme d’énergie, mais il Leur fallut treize gammes principales. D’où l’introduction de signes du Bélier, du Taureau aux Poissons. Toutefois, à l’Ère du Verseau un treizième signe est introduit: l’Ophiuchus. Les signes du Zodiaque donnent alors un arc-en-ciel de différents types d’énergie. Par conséquent, chaque personne au moment de la naissance est «liée» à un endroit, qui par le déclenchement d’un certain mécanisme des planètes du Système solaire, est susceptible de lui permettre de produire la qualité de l’énergie dont lui-même, les Supérieurs et la Terre ont besoin.


Mais l’une des tâches les plus importantes des Systèmes hiérarchiques qui ont tout créé dans notre Univers est d’impliquer l’individu dans la production la plus compliquée, tout en préservant son individualité. La préservation et le développement de l’individualité viennent en premier lieu dans ce processus complexe de production et de transformation des énergies physiques et subtiles. Par conséquent, chaque personne reste une individualité, et donc le spectre d’énergie produite par l’homme est également particulier, mais reste dans les limites générales de son signe du zodiaque.


L’homme est conçu de manière à produire non pas un seul type d’énergie, mais une multitude, et dans le cadre de son spectre. En même temps, il faut souligner le fait qu’en absorbant certains types d’énergie, il en produit d’autres, tout à fait différents. Par exemple, en s’alimentant de nourriture matérielle, qui constitue une énergie brute dans sa gamme basse, l’homme à travers une série de processus chimiques et bioénergétiques, transforme cette énergie en énergie thermique du corps, en énergie vitale des cellules, en énergie mécanique des muscles et en énergie des sentiments. Ce sont tous des types d’énergie matériels. Par ailleurs, l’homme transforme l’énergie reçue en vibrations plus subtiles: psychique, mentale, astrale. Ce sont alors des types d’énergie subtils du monde matériel.


Au cours de sa vie, chaque personne doit produire une certaine quantité d’énergie. Ainsi, elle (l’énergie)* devrait correspondre à certains indicateurs de qualité. La quantité est déterminée par un code numérique qui caractérise la quantité d’énergie que l’individu donné devrait produire tout au long de sa vie, en tenant compte des coûts investis par les Systèmes hiérarchiques.


Dans le cas de manquement à la quantité de production, donc si l’individu a produit moins que la quantité exigée dans le cadre du programme, à la prochaine vie, il lui sera attribué un programme très court, et donc une vie conçue spécifiquement pour la récupération de cette énergie* manquante. Par conséquent, les vies sont souvent assez courtes, et s’achèvent à l’âge d’enfant d’un an, sept ans, onze, vingt ans. Les individus qui ne vivent pas au-delà de vingt-cinq ans sont pour la plupart des débiteurs qui, pour une raison ou pour une autre, n’ont pas rempli leur tâche de transformation de l’énergie pour une raison quelconque, et par conséquent, à l’incarnation suivante, devraient compenser les pertes des Systèmes Hiérarchiques. (C’est là une vérité assez cruelle de la vie, et l’homme ne devrait pas l’oublier.) L’homme, en cette vie courte, devrait produire pour soi-même ce qu’il n’a pas pu accumuler au cours de l’incarnation précédente. Tous ces faits nous font comprendre la grande importance de la production d’énergie par l’humain. En déréglant le processus d’échange global d’énergie, il ralentit non seulement son développement, mais aussi les activités des autres formes d’existence. Par conséquent, il est si important que chaque individu comprenne la raison pour laquelle il est sur Terre, ce que représentent les processus de son développement et les résultats qu’il devrait atteindre.


Le comportement confus de l’homme


Dans un but précis, et conformément à un système d’éducation bien conçu, l’individu ne se développe qu’à l’école et dans des établissements d’enseignement spéciaux. Le reste du temps il est laissé à lui-même et son développement, la plupart du temps, se déroule de manière désordonnée, vu que l’individu tente, d’apprendre tantôt une chose, tantôt une toute autre, un jour il essaie de maitriser des rudiments de la musique, le lendemain il désire assimiler l’art d’écriture des poèmes, et le jour suivant, voudrait se mettre au sport. Dès que l’on analyse ce qu’il a fait tout au long de sa vie, on peut constater qu’il y a eu toutes sortes de débuts, mais qui n’ont abouti à rien, bien que du temps y a été consacré, et par conséquent la vie a été dilapidée. Dans les années de jeunesse, l’individu* bascule d’un extrême à l’autre, veut tout entreprendre, mais ne maitrise finalement qu’un seul domaine professionnel, bien que certains individus n’obtiennent aucun niveau de professionnalisme.


Si ce n’était que par nécessite de gagner sa vie, beaucoup de personnes ne se seraient jamais intéressées aux relations de production et auraient préféré rester sans rien faire à la maison ou errer sans but dans les rues. La plupart des gens ne savent pas de quoi s’occuper. Est-il possible de prendre en compte une activité consistant à regarder sans fin des événements sous forme de divertissements vains à la télévision ou à passer le temps en compagnie d’amis autour des bouteilles de bière dans les cafés ou dans la nature? Les bains de soleil au bord des réservoirs d’eau, la pêche, la détente sur son canapé ou le vagabondage dans les discothèques, tout cela est un passe-temps vain, un gaspillage d’énergie envoyée par les Suprêmes pour la vie.


L’être humain n’aime pas obéir à un tiers et souhaite être indépendant des autres. Cependant, personne sur Terre ne peut vivre indépendamment des autres. D’en haut, il est constamment surveillé par les Maîtres de l’Humanité, qui le contrôlent et le gardent dans certaines limites, sans qu’il ne remarque cet état des choses. Il lui semble qu’il est complètement libre et que rien ne peut l’empêcher d’atteindre son but. Il file en voiture à travers la ville, prend plaisir de la grande vitesse, et semble-t-il, il est totalement libre. Mais il est limité par les règles de conduite sur les routes et la police. Les violations des règles peuvent conduire à un accident, et un tel événement représente alors une régulation rigide de son comportement. Il est libre chez lui en famille..., mais sa femme, ses enfants, les voisins tenteront constamment cde le maintenir dans certaines limites de comportement, et s’il ne respecte ces règles, il aura beaucoup de mal à vivre. Il sent qu’il est libre dans la rue..., mais les passants ne sont jamais indifférents à ses actions, et dès qu’ils leurs intérêts sont bafoués, ils appliquent immédiatement des mesures coercitives pour le ramener à l’ordre. L’individu peut être libre dans la nature... mais seulement tant qu’il respecte ses conditions. Dès qu’il se met à détruire les forêts, les lacs pour drainer, dévier le cours des rivières, en d’autres termes, des faits qui sont contraires aux lois de son développement (de la nature)*, tout se retournera contre lui en mal. La nature vit selon ses propres lois et exige qu’on les respecte de la même manière que l’exige la société dans laquelle on vit.


Autrement dit, le comportement chaotique de l’homme sera toujours limité de diverses manières. Tout ce qui entoure l’homme, vit par ses propres règles et lois, et ainsi toutes ses restrictions dans la liberté d’expression de soi apprennent à l’individu à respecter ces lois, et à réorienter les actions. La confusion conduit à la dégradation, alors que le but fixé serait d’aspirer au progrès.


Ainsi, toute liberté est apparente. L’homme est constamment maintenu dans certaines limites territoriales et morales, et ces bornes ne permettent pas non plus de sortir du cadre de son programme de vie. Les lois dans la société existent pour détourner en permanence l’individu de la mauvaise conduite; la moralité le place dans un embarras entre «tu peux» et «tu ne peux pas». En outre, les Maîtres Supérieurs envoient souvent ses signes secrets au pupille, lui signifiant qu’il doit apprendre à comprendre: certains signes indiquent qu’il est sur le bon chemin de développement, d’autres signes servent à lui faire comprendre qu’il est en train de faire quelque chose de mauvais.


Pour progresser, l’homme doit remplir de bonne foi toutes les instructions des Maîtres Supérieurs, ainsi il évitera de se plier aux vices, et il se rendra compte que le temps passé dans les plaisirs, c’est du temps perdu, gaspillé, et il devra plus tard réparer les erreurs dans des conditions plus sévères.


Quand un individu ne veut pas se développer de son propre gré, les Supérieurs le forcent à se rehausser à travers la souffrance et la maladie. Par conséquent, la résolution de son destin est entre les mains de la personne elle-même.


L’homme ne voit généralement pas ses erreurs parce qu’il est guidé par de fausses croyances et ne sait que défendre ses propres intérêts égoïstes. Il essaie toujours de se justifier dans toutes ses actions: s’il vole, alors il trouve la justification: c’est parce qu’il veut nourrir sa famille; s’il boit, alors c’est parce qu’il souffre; s’il tue, il pense avoir fait justice de manière loyale, etc. Absolument à tout, il peut trouver de bonnes excuses, et cela le conduit à un abîme d’erreurs encore plus grandes, et qui doivent être corrigées dans les vies ultérieures. Les vies courtes, les morts tragiques, les coups du Destin, ne sont pas des coïncidences, mais des coups portés à l’homme à la suite de ses mauvaises actions. Une fois que le développement ne suit plus le cours prévu par les Supérieurs, la vie de l’homme est en péril.


Tout cela montre à quel point il faut être prévoyant et spirituellement mature afin de pouvoir visionner les conséquences de ses actes et aligner ses actions aux normes de développement Supérieures. Aussi, dans tout le reste, l’homme ne remarque pas ses erreurs, mais remarque seulement son destin tragique quand il lui porte des coups douloureux.


Le but du développement de l’homme n’est pas d’amasser des sacs d’argent, des biens matériels, mais de faire des économies spirituelles dans son bagage éternel, qui est l’âme. Dieu a envoyé l’homme sur Terre non pas pour jouir des biens matériels, mais pour qu’il prenne connaissance du monde, et qu’il acquière de l’expérience et du savoir. Chacun fait face à des problèmes de la vie, pour lesquelles il est mature et dans lesquelles il peut se développer. L’homme doit apprendre à résoudre de tels problèmes dans le sens du progrès de l’âme, pas dans celui de sa dégradation. Pour prendre la bonne décision, il est nécessaire de connaître les bases du développement de la personnalité et les buts vers lesquels les Supérieurs le guident. Avec l’état actuel de la société et la chute du niveau de la moralité, les humains doivent se rappeler les nombreuses choses face auxquels ils préféraient fermer les yeux.


La recherche


Dans certaines âmes jeunes, le comportement confus acquiert une certaine signification, c’est-à-dire qu’elles se mettent à s’introduire dans la vie non pas momentanément, mais commencent d’abord par se fixer des objectifs. Imitant les autres, elles essaient de lutter pour les mêmes buts que ceux que se fixe la majorité.
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Par conséquent, une partie de la population est en recherche constante. L’humain cherche d’où il peut obtenir des connaissances, et qui pourrait lui apprendre quelque chose d’utile; il cherche du travail, de la nourriture, des vêtements et du divertissement, est à la recherche d’amis, d’une épouse, d’un livre intéressant. Mais le plus important, il recherche le chemin qui mène aux Mondes supérieurs. La recherche lui donne du bonheur, mais aussi de la déception, de l’insatisfaction et de la victoire. Néanmoins, il est important dans cette recherche de ne pas se perdre, de ne pas gaspiller des forces en vain, et d’aboutir à un résultat nul. De telles circonstances ne sont pas exclues.


La recherche favorise le développement de l’homme, car en elle (la recherche) il peut toujours passer du pire au meilleur (en tout cas, il lui semble). La recherche aide à développer la logique, apprend à faire des comparaisons, des rapprochements, et aide à bien choisir parmi des variantes, celle que l’âme recherche. Et ainsi, plusieurs qualités de l’âme se forment simultanément.


Les humains font des recherches dans une vie, et continuent à le faire dans la suivante. Toutefois, le fait qu’ils aient une telle opportunité de rechercher et de trouver ce que l’âme désire, est une grande bénédiction en soi, puisque la recherche permet à l’âme de s’améliorer. Par ailleurs, la recherche tend ses propres «pièges», qui peuvent être des obstacles aux navires sur lesquels l’homme navigue. La recherche ne devrait pas être infinie. Dans chaque vie, elle doit se terminer par l’obtention d’un résultat concret. Quand elle s’étend toute une vie, cela signifie que l’âme est incapable de se fixer des buts conformes à ses propres forces et de les atteindre en conséquence. Par exemple, une personne a dit qu’il a cherché toute sa vie son Aphrodite, mais ne l’a jamais trouvée, même à son âge de vieillesse. D’une part, le fait qu’il soit constamment à la recherche, à première vue, semble être un bon signe. Une telle âme est appelée «âme de recherche». Alors quand elle n’atteint pas le résultat souhaité, cela revient à dire qu’elle a de nombreuses lacunes.


Si nous considérons un exemple spécifique concernant la recherche d’une femme que l’on aime, il est clair que celui qui recherche Aphrodite a tenté sa chance sur beaucoup de femmes, et a tenté de nouer des relations amoureuses avec bon nombre d’elles. Mais, après analyse de ses conquêtes, chaque fois qu’il trouvait en elles des défauts, ce qui l’a empêché de faire le choix final. Un tel individu se perd alors dans une multitude de faits, ne sachant plus ce qui est le plus implorant dans sa recherche. Ainsi, parfois, un architecte se perd dans de nombreuses variantes de la conception d’un bâtiment et n’est plus en mesure d’arrêter son choix sur une variante concrète, l’essentiel.


C’est une faille dans la qualité de l’analyse et de la comparaison, l’incapacité de distinguer la chose principale au monde ou dans la systématisation de certains éléments et détails. Dans l’imagination de l’homme, il peut s’agir d’une certaine image, mais en réalité, il est nécessaire de trouver l’objet le plus proche que possible de l’imaginaire. Il semblerait qu’il n’y a rien de compliqué en cela. Mais en fait, il s’avère que l’homme n’est pas capable d’aboutir à une bonne analyse et parmi les nombreux éléments, il n’arrive pas à choisir le plus approprié le concernant. En effet, comme c’est le cas en mathématiques, il n’est pas capable d’aboutir à un bon résultat sur la base de plusieurs inconnues disponibles. C’est un manque de plusieurs qualités: l’analyse, la capacité de distinguer le plus important et de s’arrêter à temps.


Une autre personne est capable de choisir la meilleure variante parmi dix options à la vitesse de l’éclair. Cela indique que les qualités nécessaires de rechercher et de choix de la qualité ont déjà été formées dans l’âme.


L’orientation de la recherche devrait être ciblée, c’est-à-dire qu’il doit y avoir un début et une fin. Alors que pour avoir une fin, il est nécessaire de choisir aussi précisément que possible les caractéristiques ou indicateurs qui sont les plus importants pour le chercheur. Si, après trois mois de recherche, aucun résultat n’est obtenu, il y a bien lieu d’arrêter la recherche.


Le chemin a de la valeur non pas parce que l’on l’emprunte, mais parce que l’on sait où elle mène. Aussi, si vous ne voyez pas ce point final, il est préférable de ne pas commencer la recherche, car cette entreprise entrainera afin un gâchis de votre vie dans un mouvement vain vers une destination inconnue.


Lorsque l’homme n’atteint pas le résultat souhaité, il gaspille beaucoup d’énergie, dépensée dans la vie, et pour rien. En quelque sorte, l’énergie est l’équivalent de l’argent dans notre monde. Par conséquent, en cas de recherche vaine, il gaspille de l’énergie qui lui a été allouée d’En haut. Alors, puisque tout doit être remboursé, au cours de la prochaine vie il devra d’une manière ou d’une autre rendre sa dette énergétique. Dans ces conditions, cela peut se faire par une maladie ou un problème complexe, jusqu’à la perte de proches et de parents. L’être humain ne devrait jamais oublier que tout doit être payé, même pour une recherche. Tout gaspillage d’énergie des Supérieurs doit aboutir à un résultat, et par conséquent, il faut être plus exigeant envers soi-même et les objectifs fixés.


Il faut apprendre à aboutir à ce que l’on recherche dans les plus brefs délais et avec un minimum d’investissement de nos forces. Pour cela, il est nécessaire d’établir un plan pour l’atteindre. La perversion des objectifs conduit au développement du karma. Le but doit nécessairement former un mouvement ciblé de développement, en empruntant le chemin le plus court, plutôt que de s’adonner simplement à un passe-temps vain ou un mouvement sans but dans une direction inconnue.


Bien sûr, que sans but la vie est impossible, car il apporte un certain contenu à l’existence de l’homme. Ainsi, la plénitude conduit l’homme au respect de soi-même et au respect des autres.


Le but est la force motrice du développement pour la plupart des humains. L’homme l’atteint au moyen de la recherche. Cette recherche peut concerner tous les problèmes de la vie, de calculs mathématiques, ou de vols dans l’espace vers d’autres planètes.


Cependant, souvent l’homme déforme le bon sens supérieur et le transforme en petits objectifs insignifiants. Il part à la recherche de l’illusion ou suit l’étoile qui le conduit au Système négatif*. Pour certaines personnes, la recherche peut aboutir au Système positif* du Cosmos, et pour d’autres, au Système négatif. Mais on peut alors se poser la question s’il est vraiment la recherche est nécessaire à tout le monde, ou peut-on s’en passer?


Nous considérons que la recherche est une sorte d’intervalle entre la définition du but et sa réalisation. Bien sûr, ce temps peut être très court. Ainsi, plus l’homme est concentré, et mieux il peut orienter ses pensées, et moins cet intervalle peut être s’étendre. C’est une bonne chose pour les âmes de Niveau de développement moyen.


Les jeunes âmes sont souvent incapables de se fixer des objectifs de manière autonome, parce qu’elles n’en ont aucune idée en raison du manque d’expérience de vies antérieures, et ne savent pas comment atteindre ces objectifs ou buts. Il revient toujours à la société de déterminer des objectifs à leur place. Par exemple, des objectifs tels que la maitrise d’une profession, la création d’une famille, la performance dans le sport. Les jeunes âmes n’auraient jamais pensé à ces aspects auparavant, et donc la recherche est basée sur l’imitation: pour eux tout devait se faire comme pour tout le monde.


Certaines âmes paresseuses ou timides n’aiment pas faire de recherches, elles préfèrent choisir l’état de repos absolu et tentent d’y rester le plus longtemps possible, évitant tout ce qui les empêche de demeurer dans cet état. Mais afin d’éviter la stagnation, les Supérieurs conçoivent pour de telles âmes des programmes en tenant compte de leur caractère particulier, comportant des situations alternées de chance et de malchance, comme une alternance de périodes d’aisance et de difficultés. De cette façon, ces individus sont expulsés de force de leur état de repos, forcés de chercher le prochain état de leur équilibre et de leur bonheur.


Mais la principale chose dans le mouvement de l’avant n’est même pas l’objectif en soi, mais la possibilité de progresser sur la base de la recherche. Chaque type de recherche peut avoir ses particularités.


Tout but se transforme en jalon, et l’ayant atteint, l’individu doit aspirer à l’accomplissement du suivant pour que le mouvement de l’évolution ne stagne pas. Autrement dit, les objectifs fixés et atteints conduisent à une chaîne à l’infini. Le mouvement vers l’infini se forme à travers la recherche d’un but. Ainsi, les buts et les objectifs créent des liens en chaîne et une orientation de mouvement par Niveaux* vers l’Absolu.


Tout Absolu est le grand but de toute personne qui veut marcher sur le chemin de l’éternité. Dans ce cas, l’âme fixe de grands objectifs. Escalader les niveaux vers l’absolu est construit à partir des objectifs d’atteindre les niveaux mondiaux. Donc, à la fin, la recherche de petits objectifs conduit une personne à atteindre de grands objectifs.


Les caractéristiques du développement


Les gens parlent beaucoup du développement de la personnalité, mais ils le prennent dans un cadre très limité, et la plupart du temps, il s’agit de faire ses études à l’école et à l’institut, puis de passer a la carrière professionnelle. Et, ainsi, selon des concepts primitifs, tout développement se met en place à l’âge de quinze-dix-sept ans, et le reste du temps l’individu vit sa vie ordinaire, travaille pour le bien de la société et pour lui-même, s’amuse, élève des enfants. C’est, seulement les années d’études, de la maîtrise de nouvelles connaissances sont pris en compte dans le processus du développement.


Mais si l’on considère ce problème sous un angle plus large, on constate que le développement n’existe pas seulement dans ce monde, mais continue dans le monde de l’au-delà. Tout ce qui existe dans le monde humain est destiné à sa perfection, et il n’y a pas de chose, de phénomène qui ne servirait pas ce but.


Le monde lui-même, sa structure est conçue de manière à éveiller l’intérêt de l’âme dans la cognition et à contribuer à sa progression. Chaque monde est créé pour atteindre un certain Niveau de développement. Donc, pour les basses âmes, ce niveau sera d’une autre structure autre que de celle des hautes âmes, puisque dans la structure du monde on tient compte de ce qui devrait affecter le type d’âmes qui y existe, pour y insuffler le désir de progresser.


La composition faible de l’âme, de même que ses qualités*, nécessitent des facteurs d’influence différents de ceux de la haute âme, c’est pourquoi les mondes des basses âmes et des hautes seront construits différemment. Pour les âmes de haut Niveau, d’autres facteurs de développement seront nécessaires. Par exemple, lorsque l’on compare l’être humain et un chat de différents Niveaux de développement. La présence du ciel étoilé dans la structure du monde a contribué au développement des inclinations poétiques, astrologiques et artistiques de l’homme. Mais pour un chat, le ciel étoilé n’est pas nécessaire au développement de son âme, car son bas Niveau réagit à d’autres composants du monde, et les chats ne remarquent pas les étoiles, bien qu’elles existent dans le ciel. En d’autres termes, le Niveau supérieur, à savoir l’être humain, les voit, mais le niveau le plus bas, à savoir les animaux, ne remarquent pas ces éléments et n’en ont nul besoin pour leur développement.


Dans le monde terrestre, il y a plusieurs types de formes d’existence, donc il a été construit pour tous de manière simultanée. Plus précisément, à mesure que les âmes évoluaient, ces formes changeaient suivant les modifications du programme de la Terre. D’autre part, le programme incluait nécessairement le développement du monde dans le temps avec l’introduction de tous les changements nécessaires. Si notre monde n’était construit que pour les animaux, alors les étoiles, en tant qu’éléments de cette structure, destinée à améliorer certaines qualités des âmes, auraient été exclues.


Chaque monde est créé en tenant compte du but du développement des formes. Premièrement, le but est fixé par les Créateurs Suprêmes, qui déterminent dans quelle direction les âmes devraient se développer et quel résultat devrait être obtenu, et alors les programmes de développement sont conçus en tenant compte des changements dans le temps et seulement après cela la structure du monde se forme.


Ainsi, notre monde n’existe pas par lui-même et n’est pas apparu de manière aléatoire dans l’évolution de l’Univers, mais a été créé spécifiquement pour le type d’âme terrestre. Tous les changements qui s’y produisent sont liés à l’amélioration de l’âme des être humains, des animaux et de la Terre. Par conséquent, sen se basant sur le principe de création d’un monde pour les âmes, alors on peut faire évaluation des moyens dépensés pour leur amélioration.


L’éducation de l’âme, de même que son amélioration, est très coûteuse à nos Créateurs, ou plutôt à Dieu, la Personnalité Suprême, maître de notre Univers. Il ne faut pas oublier qu’en plus des dépenses des moyens pour construire les mondes, les Suprêmes investissent des moyens importants dans la création des âmes elles-mêmes. Donc, en général, l’âme revient très chère pour Dieu dans le sens littéral et figuré.


À cet égard, son développement est d’une grande importance. Les Maîtres Célestes, qui se chargent directement du contrôle de la Terre, font beaucoup d’efforts pour orienter chaque âme inférieure vers le juste chemin et l’élever le plus haut possible pour que chacune d’elles soit digne de la Hiérarchie Divine. Tous les efforts des Maîtres Célestes visent à arracher la personne de la rotation des réincarnations et à la guider vers une existence éternelle, non interrompue par des moments tels que la naissance et la mort.


Ainsi, la vie d’une personne n’est pas seulement quelque chose d’autonome et sans valeur, comme l’homme a récemment pris l’habitude de le penser. Beaucoup de gens pensent que la vie «ne coûte pas un sou», et qu’on pourrait en disposer comme bon lui semble. Mais en réalité, la vie coûte très cher au regard de tous les coûts qui y sont consacrés. Mais ces coûts sont si importants que le petit cerveau humain ne peut imaginer leur volume réel. Par conséquent, tout le monde doit en répondre devant les Créateurs Suprêmes et Dieu.


La vie est donnée à l’homme et à d’autres formes sur Terre pour se former une qualité spéciale d’âmes, basée sur le spectre d’énergie physique. Pour cette raison, tous les problèmes, les événements de la vie, sont conçus de telle manière que l’âme absorbe les énergies du spectre physique.


Le sens de la vie


La vie a-t-elle vraiment du sens? L’homme vit, meurt, se réincarne, recycle des énergies. A quoi cela sert-il? Et s’il est nécessaire de se développer? Le sens de la vie est nécessairement lié aux processus de la perfection de l’âme, donc en parlant d’une chose, nous parlons nécessairement de l’autre chose.


Toute personne réfléchie est préoccupée par le sens de la vie. Beaucoup se posent la même question: «Pourquoi est-ce que je vis? Quel est le but de mon existence?». Certaines personnes commencent à réfléchir à ce problème dès leur jeune âge quand elles sont confrontées au choix des options de leur vie future et quand l’avenir s’avère incertain. D’autres se posent cette question à l’âge mûr, ayant acquis une expérience de succès et de déceptions; d’autres ne s’intéressent à ce problème que vers la fin de leur vie, en regardant autour d’eux, en jetant un coup d’œil sur le passé, et en se demandant si leur vie été vécue correctement.


Approximativement, les humains se subdivisent par Niveaux de développement: bas, moyen et élevé. Au bas niveau, inférieur donc, il y a des jeunes âmes qui sont récemment apparues sous forme humaine et qui ont un nombre insignifiant de réincarnations* ou même une seule; le Niveau moyen comporte des âmes ayant une certaine expérience, accumulée au cours des années d’innombrables incarnations. Le Niveau supérieur, élevé, se rapporte à des âmes qui ont franchi un nombre maximum de Niveaux de développement au stade actuel du développement de l’homme et ayant accumulé une plus grande expérience au cours de la vie. (Pour plus de détails sur les Niveaux de développement, voir le chapitre 4).


Les êtres humains vont toujours différer en Niveaux, c’est-à-dire dans leur degré de développement. Chaque Niveau a ses propres objectifs, donc ce qui peut servir de sens de vie à un premier individu, pour un autre, de Niveau supérieur, pourrait être un élément de dégradation. Par exemple, pour une femme, le sens de la vie consistera seulement en l’éducation des enfants, tandis que pour une autre, ce sera la maîtrise de l’art de diriger comme responsable. Dans ce cas, ce sont des Niveaux différents, qui changent beaucoup de choses dans la vie d’une personne. Ou, par exemple, pour un individu de bas Niveau, un but consistant en la construction de sa propre maison sera le sens de sa vie, contribuant à l’accumulation de certaines connaissances matérielles et de l’expérience pratique. Par ailleurs, pour une personne de haut niveau, un tel sens de la vie sera un pas en arrière, car il l’a déjà dépassé ce stade dans les incarnations antérieures, et doit se fixer des objectifs plus hauts, par exemple, faire des études dans un institut ou assimiler connaissance spirituelle quelconque.


Les jeunes âmes ne réfléchissent pas sur le sens de la vie, elles vivent et essayent de tirer le maximum de plaisir de la vie, fuient l’ennui, les difficultés, les soucis. Pour elles, le sens de la vie de vivre dans la joie, c’est pourquoi elles ne recherchent que ce qui leur donne joie, plaisir, bonheur. Les jeunes âmes sont constamment à la recherche de plaisirs à court terme, lorsque la société ne détermine pas à leur intention les bons repères pour leur développement. D’autre part, dans le but d’y parvenir, elles choisissent les voies qui sont les plus simples et les plus faciles, et poursuivent alors souvent des objectifs négatifs.


Mais dans ce chapitre nous ne parlerons pas spécifiquement de cette catégorie d’âmes, puisque le sens principal de leur vie se trouve dans les joies et les plaisirs, qu’ils assouvissent habituellement de différentes manières.


Il y a une autre catégorie d’âmes qui ne pensent pas au sens de leur existence, mais qui vivent simplement, à leur avis, leur vie, confiantes, toutes heureuses, désireuses d’acquérir des biens et de tenir fermement leur position entre leurs mains. Ces dernières peuvent être des âmes qui ont franchi de nombreuses incarnations, ayant accumulé une expérience matérielle suffisante, en un mot, ce sont des âmes de matérialistes; des âmes qui ne s’intéressent qu’à leur vie terrestre, matérielle, alors que leur vie spirituelle de leurs intérêts dans le passé (et dans le présent) se limitent à des visites des galeries d’art et des concerts. Elles occupent des postes importants ou sont de simples spécialistes qualifiés, c’est-à-dire qu’elles sont des personnes qui ont trouvé leur place dans la vie. Par ailleurs, elles l’ont trouvée parce qu’elles ont acquis une profession susceptible de générer des revenus et de leur permettre d’exister en toute sécurité dans ce monde, dans des conditions sociales déterminées.


Les personnes qui sont satisfaites de leur situation ne pensent pas au sens de la vie, car l’aisance permet de vivre paisiblement, avec mesure, dans le bonheur. Mais cela limite les aspirations de l’homme à savoir ce qui est au-delà de la gamme des sensations et des apparences. Une telle personne croit qu’elle vit bien et il n’y a rien d’autre à chercher, et qui pourrait justifier la justesse de son existence. On peut même dire que de telles personnes ne se développent que jusqu’à ce qu’elles atteignent une vie pleine et paisible, puis leur progression s’interrompt complètement, ou bien survient un cours de développement très lent.


On ne peut les juger, parce qu’elles vivent décemment, conformément à leur Niveau. La seule chose qui puisse un jour devenir une erreur est un arrêt sur ce qui a été déjà accompli. Une fois que l’homme atteint le bien-être matériel qu’il acquiert suite à l’accomplissement de la tâche à accomplir, il cesse d’aspirer à quelque chose de nouveau, considérant qu’il a atteint assez de performance. C’est précisément le bien-être qui ne lui permet pas d’aller plus loin, et par conséquent de se développer, parce que l’homme essaie de demeurer dans cette aisance pour toujours. Il a peur de faire un pas de plus pour ne pas perdre ce qu’il possède, il commence à craindre tout ce qui est nouveau, tout changement, parce que tout cela peut le priver de son bien-être.
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Autrement dit, dès lors que l’homme atteint un état d’aisance, cette situation devient un frein à d’autres processus de perfection.


Inversement, quand l’homme atteint le but fixé, et que cet état ne le satisfait pas pendant une longue période de temps, il commence à chercher autre chose. L’insatisfaction face au temps présent force l’homme à chercher quelque chose de nouveau, alors il progresse, prend connaissance de l’inconnu, prend du risque. Par conséquent, cette propriété d’insatisfaction finit par devenir une puissante force de développement.


Ainsi, certaines personnes prennent pour sens de la vie leur bien-être, leur mode de vie calme, mesuré, automatique. C’est un état où l’homme est sûr que demain sera comme aujourd’hui, et après-demain ressemblera à demain, et ainsi de suite jusqu’au dernier souffle.


Pour les jeunes âmes, le sens de la vie se résume à une poursuite constante du plaisir. Mais en réalité, il se révèle qu’elles agissent de la même manière que les personnes qui courent après le bien-être, car les deux ne désirent que satisfaire leurs sensations, en essayant d’arriver à un état de confort, mais les unes et les autres ont leur propre Niveau. Pour un certain jeune homme, l’écoute de son rock préféré avec une bouteille de bière en main est un état de confort, tandis que pour une personne âgée, le confort se résume à la possession d’un appartement confortable où il résidera avec sa femme et son enfant, un dîner savoureux et une séance de télévision le soir.


La différence entre les premiers et les seconds individus peut cependant être significative. La jeune âme ne peut pas se développer du tout, déviant constamment vers le chemin des tentations et des plaisirs, plaçant ces vices au premier rang dans leur vie. C’est la mauvaise voie. Une âme plus mûre, avant d’acquérir des biens comme satisfaction de beaucoup de ses désirs et besoins, devra apprendre, maîtriser une profession, atteindre un certain nombre d’objectifs secondaires. En d’autres termes, avant d’arriver à la prospérité, elle doit passer par un certain stade de développement. Alors, ces biens leur son acquis comme mérite, comme une récompense dans le parcours d’un chemin difficile.


Mais afin que ce bien-être ne devienne pas un frein à son développement, l’homme doit habilement et avec le temps, passer du bien matériel à la perfection spirituelle. En effet, il a dès lors une base matérielle sur laquelle on peut s’acheter des livres, apprendre de l’art, s’adonner à des pratiques spirituelles, en somme, on peut dépenser de l’argent pour son développement spirituel. Si les capacités et les opportunités sont accessibles, alors la personne pourrait créer des écoles de culture spirituelle et d’autres personnes peuvent y participer. Ces conditions renvoient à un Niveau plus élevé de développement spirituel, parce que l’individu ne s’améliore pas seul, mais entraine avec soi tout un groupe de disciples.


Et ainsi, l’individu aurait été en mesure de passer d’un sens de la vie, la prospérité matérielle, à un autre sens de la vie, la prospérité spirituelle. Dans ce cas, les tendances de développement sont visibles, il n’y a pas d’interruption, de stagnation, car la principale condition de toute existence est l’évolution positive, la progression de l’âme.


Aussi, nous en sommes arrivés à une compréhension de l’élément le plus important dans l’existence de l’homme, et par conséquent, la chose principale dans la compréhension du sens de la vie, c’est-à-dire, nous soulignons en particulier:


Le sens de la vie de chaque personne réside dans son développement, dans la perfection de l’âme, qui s’exprime dans tout but que l’individu se fixe et son accomplissement. Dans ces circonstances, il ne faut pas se lasser de se fixer de nouveaux objectifs après avoir atteint les premiers. Une fois que certains objectifs sont atteints, les objectifs suivants doivent être déterminés, et par la suite, l’homme s’intéressera toujours à la vie et comprendra que le sens de la vie est l’ascension éternelle de l’âme au cours de son évolution. Une fois que l’homme cesse de se fixer des objectifs et ne s’efforce pas de les atteindre, son processus de perfection est interrompu.


Tout développement doit être compris comme l’expansion de la conscience aux échelles de la compréhension cosmique de la réalité environnante, la croissance constante de la matrice des qualités de l’âme, de la matrice des notions, de la parole, de la loi. Chaque matrice exige de l’homme l’exécution de certaines actions à travers lesquelles la matrice se complète. Ce fait signifie que certaines actions contribuent au développement. Ce développement est réalisé à travers les mots, la parole, les nombres, le mouvement de la pensée et le mouvement du corps, le changement des sentiments.


La progression de l’âme est toujours éclairée par une nouvelle signification, un nouveau sens de la vie, c’est-à-dire en se fixant un but ultérieur. Une telle évolution permet d’éviter la dégradation de l’individu. Quand l’homme étudie quelque chose, apprend quelque chose, exécute des actions capables de mener à la réalisation du but, sa vie devient intéressante et belle. Par exemple, l’artiste envisage de peindre un tableau: il crée une composition, réfléchit au jeu de couleurs et à l’agencement des détails. Pour lui, le monde extérieur cesse d’exister. Pendant une certaine période de temps, le monde environnant ne l’intéresse pas, parce qu’il est complètement absorbé par la peinture du tableau. Ce fait est un exemple exprimant la façon dont tout bon objectif peut captiver une personne et remplir sa vie de sens. Tout travail effectué avec amour, apporte à la vie de l’homme un profond contenu intérieur.


Quant au sens profond, il vient des Buts que Dieu place dans la vie de chaque homme.


L’essentiel est de comprendre que le sens de la vie n’est pas de vivre pour soi-même, mais de vivre aussi pour les autres. C’est la loi fondamentale du Cosmos. Il y a un entrelacement de fonctions ; orientées vers le développement de sa propre personnalité et des formes avec lesquelles elle est liée dans son existence.
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On pourrait parler du sens de la vie du point de vue de la vie quotidienne, mais aussi du point de vue cosmique. Parlant de ce dernier point, le sens de toute vie, et non seulement de l’homme, mais également de l’animal, de la plante, est de se développer dans les processus énergétiques reliant les mondes Inférieurs et Supérieurs. Le développement consiste en l’accumulation dans la matrice et les enveloppes subtiles d’un volume toujours plus grand d’énergies de divers types. C’est le côté technique du développement, et rien n’y échappe.


Mais étant dit que l’homme a un aspect de vie quotidienne, à différents moments elle forme le sens de l’existence de différentes manières. Le sens de la vie est toujours lié au but de l’existence. Autrement dit, l’aspect cosmique du développement s’exprime à travers divers objectifs quotidiens et sociaux. Par conséquent, l’humain doit nécessairement définir des objectifs et s’efforcer de les atteindre.


Chaque Niveau de développement a ses objectifs, donc ce qui sert de sens de vie à une personne, pour une autre de Niveau plus élevé, peut être un signe de dégradation. Par exemple, pour l’âme d’un artiste qui a peint une image réaliste d’un homme, et l’a fait de Niveau de Léonard de Vinci, un tel retour au genre d’avant-garde dans le but de réaliser une manière d’exécution, va à la dégradation. Ou, par exemple, la transition d’un chanteur d’opéra, qui passe de l’exécution d’arias complexes à des chansons pop contemporaines, est aussi une dégradation, car il s’agit d’un mouvement de l’âme de haut en bas dans la hiérarchie de la musique. De plus, le retour au travail avec des énergies déjà acquises par l’individu est un gaspillage de moyens attribués par les Supérieurs pour sa vie, et tout ce qui est gaspillé n’est pas un gain, alors il faudra réparer l’erreur, ce qui retarde aussi le processus de développement.


Autrement dit, le sens de la vie est toujours lié à l’amélioration de l’âme humaine, c’est une sorte d’étoile guide menant aux sommets.


Si l’âme ne le perçoit pas comme but principal de son programme, elle devra s’impliquer elle-même dans de bonnes actions utiles, devrait aspirer à tout ce qui est haut et beau.


Le lien entre le sens de la vie et le développement


Ainsi dit, la notion de «développement de l’âme» est liée par certaines régularités au sens de la vie.


De l’avis de l’homme, le sens de la vie est ce pour quoi il vaut la peine de vivre et ce qui remplit son existence d’un contenu particulier, la réflexion sur la compréhension de l’utilité de son existence en ce monde. Pour une personne pensante, il est important que sa vie ne soit pas vide de sens, vaine, elle a peur de la vivre pour rien.


Dieu lui-même dit du sens de la vie ce qui suit:


«Le sens de la vie et de toute existence dans n’importe quel monde est la perfection de l’âme. Chaque moment doit apporter du savoir, de la perception, la compréhension du nouveau. Chaque individu se doit d’atteindre Mon État, afin de devenir à Mon égard un soutien ferme et un fidèle assistant en matière dans mon activité.»


Ainsi, le sens de la vie est un grand but que l’on peut atteindre grâce à une série d’actions cohérentes, à travers un certain travail de l’esprit et de l’âme. Le sens de la vie poursuit le même but, toutefois c’est un but gigantesque, englobant toute l’existence de l’homme, à partir du moment où il commence à définir indépendamment les tâches à accomplir, et jusqu’à sa mort.


Le sens de la vie est le but auquel tous les autres buts se subordonnent, il oriente le mouvement de l’âme vers la lumière, inspire l’homme à agir et le conduit à un certain résultat final. Cependant, tous les objectifs n’expriment pas un sens de la vie, il y a bon nombre de petits objectifs secondaires et faux.


En outre, l’être humain met en pièces cette notion tout au long de sa vie, se concentrant sur plusieurs objectifs opposés. Dans sa jeunesse, il a un but, et par conséquent le sens de la vie (par exemple, celui de devenir artiste célèbre). Dans les années matures, un autre objectif apparait (il est déjà devenu célèbre et veut maintenant posséder plus de biens matériels), il veut une maison à deux étages, des meubles italiens chers, la dernière marque de voiture de luxe, chaque été il voudrait se reposer aux Canaries. Mais il peut arriver qu’il perde tout à l’âge de vieillesse, alors il arrivera à la conclusion que tout cela était insignifiant, et donc il recherchera un nouveau sens de la vie, c’est-à-dire, le but pour lequel il faut vivre désormais. Il se consacre alors à Dieu ou commence à écrire de la poésie. Le sens de sa vie devient alors le service au Créateur ou la publication d’une collection de poèmes. En conséquence, il se perfectionne constamment certaines qualités.


Et lorsque juste avant la mort, il pense au sens réel de sa vie, alors, tout d’abord, il voit que ce sens est en constante évolution, et il ne peut pas dire ce qui était réellement le plus important. En tant qu’acteur, il a été rapidement oublié, il a perdu tous ses biens matériels, et aucune collection de ses poèmes n’est en mesure de l’immortaliser après sa mort. Une telle conclusion l’amène à de profondes déceptions. Toute signification de la vie s’avère temporelle et donc incapable de satisfaire sa conscience. Cependant, l’homme, après analyse de sa vie, oublie les principaux critères de son existence, ceux du développement. Tous les objectifs temporels ont servi de lignes directrices pour le progrès de son âme à certaines étapes de la vie. Grâce à eux, il a pu constamment progresser, réaliser ses projets, accumuler certaines connaissances. Son âme a été constamment enrichie grâce à un apport de nouvelles énergies.


Éventuellement, à première vue, sa vie semble vaine, parce qu’il n’a posé aucun acte brillant, n’a fait aucune découverte, n’a pas eu de grands succès, mais si l’on supprime les grandes valeurs comparatives et que l’on analyse sa vie en détail, alors le sens secret de son existence sera bien visible.


Ce sens mystérieux a accompagné son développement, qui s’exprime en une augmentation constante par l’âme d’énergies nouvelles. Il a été envoyé sur Terre pour acquérir les compétences de l’existence humaine, pour apprendre quelque chose de défini, pour acquérir différentes propriétés, afin de pouvoir un jour devenir un être éternel, une Personnalité Suprême, capable de construire les mondes de Dieu.


Même des compétences insignifiantes peuvent un jour se transformer en capacités utiles de l’individu. Analysant ainsi sa vie, l’individu se souviendra qu’avant ses années d’école, il avait appris à sculpter des koulitchikis (pâtés de sable) en utilisant du sable, et c’est la première maîtrise de formes matérielles, la compréhension de la notion de volume. Le jeu de football consiste en une maîtrise des mouvements, en leur orientation. Puis il est allé à l’école et a beaucoup appris. Son âme a accumulé pendant cette période un certain volume de connaissances. Alors, s’il n’était pas allé à l’école, son âme serait restée vide ou serait approvisionnée de façon insignifiante, son parcours de développement sur Terre aurait été prolongé, afin de lui permettre de compléter les cellules de la matrice et atteindre le Niveau correspondant à ses études à l’école. Souvent, sans s’en apercevoir, l’homme apprend beaucoup de choses, assimile beaucoup de connaissances. Dans ce cas, sa matrice se remplit d’un certain bagage de connaissances correspondant à son Niveau de développement.


Par exemple, s’il a pu maîtriser un certain nombre de professions dans sa vie, cela signifie qu’il a beaucoup appris. Et si en plus de ces connaissances, il a aussi appris à manier le pinceau de peintre et peindre des images simples, en comprendre la technique, alors c’est aussi un certain bagage complémentaire de connaissances. Aussi, il ne faudrait pas oublier que la famille, si l’individu en a, lui permet aussi d’apprendre beaucoup de choses. La famille apprend à aimer, à prendre soin des autres, inspire le sens de la responsabilité, le devoir, la capacité de gérer, de répartir des fonds, et autres. Tous ces facteurs enrichissent l’homme en lui apportant des connaissances sur la vie moderne, lui apprend à interagir avec ders individus de différentes catégories d’âge. Pour cette raison, le sens de la vie d’une telle âme est la maîtrise des situations d’existence dans la vie quotidienne ordinaire.


Il est trop tôt pour une jeune âme de penser à des découvertes d’ampleur globale, car il lui faut d’abord approvisionner sa matrice en une certaine composition de connaissances. Sans réserves initiales internes, les découvertes, les inventions ne se font pas, les chefs-d’œuvre, les biens matériels et spirituels ne se créent pas. C’est pourquoi, pour la plupart des jeunes âmes, le sens de la vie se résume en la maîtrise des bases des relations humaines, des notions de base et tout simplement des connaissances de la vie moderne, du bien et du mal, et des différences entre les deux.


Cependant, certaines d’entre elles peuvent être envoyées à des missions d’exploit lors des conflits armés. En effet, le but des individus négatifs comprend souvent des méthodes de corruption des jeunes âmes. Il ne faut pas oublier qu’il existe des buts positifs et des buts négatifs, et que dans chacun des cas, le leur sens de la vie sera différent. On peut imaginer comment un individu négatif travaillant pour le Système négatif peut avoir pour sens de la vie des actions néfastes aux activités et au sort des individus positifs.


Mais revenons tout d’abord aux âmes positives. Aux premiers Niveaux de développement, le sens principal de leur vie est de savoir tout ce que l’âme est en mesure de saisir et de maîtriser à ces stades. Par conséquent, elles participent à diverses conditions particulières, à des événements qui peuvent leur apprendre quelque chose d’utile. Mais certaines âmes ne sont pas capables de travail dur et utile, beaucoup prennent le chemin des tentations, d’autres sont paresseux, ce qui retarde leur développement dans le temps, d’autres prennent la voie de la dégradation.


Mais pour celles qui restent encore sur le chemin positif, une série de missions leur est confiée au cours des futures incarnations, ces missions étant utiles au peuple au sein duquel elles se réincarnent pour une période de temps. En effet, l’homme ne doit pas seulement assimiler son manuel de chimie ou de physique, mais aussi apprendre à diriger avec sagesse les autres, les usines, les entreprises, maitrisant leurs liens économiques, techniques, énergétiques, et les besoins, les perspectives de développement, et ainsi de suite, afin que la production et l’équipe prospèrent, et ne se transforment en groupe soumis à l’exploitation, puis abandonné, entant jugé inutile.


Une telle attitude parasitaire envers les humains et l’économie, à l’égard de la Terre et de ses ressources, est inhérente aux représentants du Système négatif et à ceux qui ne comprennent pas le but de leur existence. Dans le même temps, certains individus positifs, en raison de leur manque de compréhension d’un certain nombre de processus, les imitent dans ce genre d’activité et subissent des conséquences karmiques. Les individus négatifs sont capables de propager des faux repères, les objectifs et les moyens d’acquisition de ces repères. Les individus positifs sans prétentions et irréfléchis, les prenant comme modèles à imiter, tombent dans la confusion en fin de compte.


Les âmes à moyen Niveau de développement ont plus de missions à accomplir. Autrement dit, alors que le sens de base des personnes à faible Niveau de vie comprend des études à faire, la réalisation de projets d’existence humaine, les individus moyens sont sujets à une variété de tâches, telles que le travail au profit d’autres personnes, leur regroupement en vue de réalisation de quelques objectifs (organisations d’écrivains, d’artistes, de protection des animaux). Dans ce cas, la notion de «développement» est étroitement liée au concept de «sens de la vie», donc nous pouvons joindre les deux en un même ensemble.


L’individu de Niveau de développement moyen doit comprendre que les petits objectifs personnels jouent un rôle énorme à l’échelle de l’humanité tout entière et dans les mondes de Dieu.


On peut prendre l’exemple de n’importe quelle ville. On y trouve des chefs d’unités de production, des écoles, des enseignants, des représentants du gouvernement, du secteur de la culture, du commerce. Tous se chargent de l’organisation de la vie de la population de la ville, assurent du travail aux employés, ce qui signifie, des moyens de subsistance; se chargent de l’éducation de la jeune génération. D’autre part, les travailleurs du secteur du commerce se chargent de fournir à la population de la nourriture, ainsi que des vêtements, des articles ménagers, etc., lui assurant des conditions de vie normales, des éléments de confort pour s’instruire, des manuels scolaires et des cahiers, sans oublier les instruments de musique, pinceaux et peintures. Autrement dit, chacun en se servant de son propre objectif particulier, assure l’existence normale de la ville entière. C’est pourquoi, leur vie ne peut pas être traitée de vie vaine. Ils sont au service de leur peuple, accomplissant consciencieusement les fonctions qui leur sont confiées. Bien sûr, de telles tâches peuvent sembler ennuyeuses, sans intérêt, mais ce sont des éléments nécessaires. Toutes les missions ne sont pas plaisantes, mais toutes sont utiles.


Nous pouvons également nous poser la question de savoir comment honnêtement et correctement les êtres humains peuvent-ils exécuter leurs tâches? De manière correcte et honnête, l’âme acquiert certaines qualités, et si leur but est de ne pas servir le peuple, mais leur propre bourse, dans ce cas, l’homme emprunte la voie négative de développement ou s’attire du karma.


Tout peut avoir un sens dans la vie, lorsque l’action assure la perfection de l’âme de l’homme et le bien du peuple.


Des missions inhabituelles et le sens de la vie


L’homme a l’habitude de penser que toutes les missions sont de grande étendue, embrassant l’ensemble de l’humanité et portent en elles un sens profond de la vie. Mais les missions sont en général de petite ampleur et particulières.


Par exemple, une femme nous a posé la question: «Quel est le but d’un mari ivre, en ce qui me concerne? Toute ma vie, je mène une lutte pour le rééduquer, mais je n’y arrive pas. Par ailleurs, je ne peux non plus le mettre dehors».


Alors, quel est le sens de la vie pour cette femme et l’a-t-elle du tout? Oui, elle sa vie et sa mission ont un sens. Elles sont inhérentes à toutes les femmes qui se retrouvent dans une situation similaire. Leur mission est de préserver l’âme de ce jeune mari, pour qu’elle ne se décode* complètement ou qu’elle ne soit envoyée au Système négatif.


Imaginons ce qui se passerait si la femme jetait son mari dans la rue. Il est clair que cette personne n’a pas toujours été un ivrogne. Cette femme a épousé un jeune homme normal, et pendant une certaine période de temps, il menait une vie sobre. Puis, à cause de certaines circonstances, il n’a pas été en mesure de supporter les épreuves auxquelles il a soumis, ce qui l’a conduit à la passion pour le vin, c’est-à-dire qu’il a emprunté alors la voie de la tentation. Des options de vie sont écrites dans son programme: choisir la voie de l’ivresse ou prendre la voie de l’abstinence, mais il a préférer prendre le chemin de la dégradation. Cependant, la femme n’a pas pu influencer son choix, alors que ceux qui lui avaient attribué un mari si instable avaient l’espoir qu’elle sera à la hauteur. Probablement, elle n’a pas utilisé tous les moyens susceptibles de détourner le mari des tentations, ou peut-être que le mari ne pouvait tout simplement pas prendre le chemin de la rectification, du fait de sa faible volonté.


Mais puisque cela est devenu réalité, pour cette femme la tâche suivante était de maintenir son mari à un certain Niveau, afin de l’empêcher de chuter encore plus bas. Si elle le met dans la rue, il se transformera en clochard. Après cela, personne ne pourra lui interdit de boire, alors il ira jusqu’au plus bas niveau de sa chute. Il n’y aura plus donc les moments de sa vie où il est dans un état normal. Une telle âme est souvent perdue à jamais pour Dieu, elle est décodée.


Mais dans le cas où la femme le garderait au sein de la famille, elle l’aidera à préserver un visage digne d’humain, certaines qualités, et, par conséquent, elle sauvera cette âme pour Dieu, pour le Système positif. Ainsi, elle-même en tirera profit grâce à sa grande patience, et dans la prochaine vie elle aura un bon époux, et le bien-être matériel sera pour elle un encouragement pour le travail accompli dans le passé. Les bons maris et les bonnes épouses ne s’acquièrent pas si facilement. Ils doivent être attribués à la suite d’une sorte de travail effectué dans la vie précédente ou à travers leur propre développement.


Chaque famille est construite sur des processus d’éducation: les maris éduquent directement ou indirectement les épouses, les épouses font de même à l’égard des maris, les parents éduquent les enfants, les enfants éduquent les parents. C’est en effet une relation assez complexe. Dans de nombreuses familles, souvent l’un des époux, appartenant à un Niveau supérieur de développement, joue le rôle d’éducateur principal, et l’autre, sujet aux tentations, devient son pupille. Alors, le sens de la vie de l’éducateur consiste en un travail constant sur la conscience de son malheureux mari, et la méthode comprend des réprimandes constantes, une discussion sur des événements, etc. Chaque conjoint (ou conjointe) a ses propres méthodes d’influence et d’éducation.
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Ainsi, le sens de la vie d’une personne réside parfois dans le secours à l’autre personne, l’empêchant d’aller à la chute finale. Probablement, un tel sens de la vie et une telle mission semblent bien insignifiants, mais ce n’est pas le cas. C’est une grande tâche que les Supérieurs soumettent au second conjoint pour empêcher l’âme de se décoder, de se détruire et de la ramener ainsi à Dieu. En effet, Dieu dépense énormément de moyens et de temps pour le développement de chaque âme. Donc, ce sens de la vie est d’une grande importance pour les Supérieurs. Ce n’est pas seulement une question de salut de l’homme, mais de salut de l’âme dans son développement évolutif.


Certaines personnes disent: «Je sens qu’on m’a assigné une mission sur Terre, mais je ne comprends pas en quoi cela consiste en réalité.»


Le sentiment ne les trompe pas. Ils ont une certaine mission à accomplir. La seule chose sur laquelle ils peuvent se tromper, c’est qu’ils vont attendre la mission à l’échelle mondiale, mais cela se révélera dans le particulier, le personnel. Alors, un rôle petit et drôle (par exemple, la mission d’éducation d’un ivrogne), ne peut être perçu de drôle qu’aux yeux des hommes. Pour les Suprêmes, toute mission a une signification d’ampleur cosmique, et elle est aussi nécessaire à Dieu que la grande mission du Christ. Après tout, pour une petite mission et une grande, il s’agit de sauver l’âme de l’homme, ce qui constitue la plus grande valeur du Créateur.


La mission est entre autres un sens de la vie, ce à quoi une personne consacre toute sa vie, pour laquelle il est envoyé sur Terre. Ainsi, le sens de la vie peut être très varié. Chaque chef d’un groupe de personnes (artistes, réalisateurs, chefs d’équipe, chefs militaires), ainsi que chaque travailleur, ont leur propre mission, correspondant à leur Niveau de développement.


Prenons l’exemple d’un travailleur simple qui a travaillé toute sa vie à l’usine. N’a-t-il pas de prédestination? Il est envoyé sur Terre non seulement pour apprendre pour son propre développement, mais aussi pour créer des valeurs matérielles pour les autres. Qu’est-ce qu’une usine sans ouvriers, spécialistes? C’est un bâtiment vide et agonisant. Aussi, pour que l’usine fonctionne correctement, elle a besoin d’un nombre spécifique de spécialistes de différents profils. Par conséquent, si les Suprêmes planifient de construire une usine dans une ville pour la production de certains articles, alors Ils déterminent d’avance le nombre d’âmes nécessaire au travail et du Niveau approprié.


Cette activité sera inscrite dans les programmes de la vie de ces individus: les uns, sélectivement (c’est-à-dire, ils peuvent choisir de travailler ici ou d’aller ailleurs), et d’autres, de manière rigide, sans le droit de choisir leur lieu de travail. Pour les derniers, comme l’on dit, selon leur Destin, il est écrit: travailler dans cette usine tout la vie. Et en cela, le sens de leur existence. Grâce à eux, l’usine fonctionnera longtemps. Mais est-il possible de dire qu’ils ont une mission insignifiante, un sens insignifiant de la vie? Non, ce n’est pas le cas. Ils apportent de grands avantages à d’autres personnes, et donc le sens de leur vie est de travailler consciencieusement et de faire plaisir aux autres grâce aux produits fabriqués.


Ainsi, l’apparente petite importance de la vie d’un ouvrier, apprendre à fabriquer certaines pièces et à et se charger de leur production, devient une tâche importante, dont l’accomplissement contribue au fonctionnement normal de l’ensemble de l’usine et fournit ensuite à la population les produits nécessaires. Dans l’accomplissement de ses tâches, le travailleur améliore, son professionnalisme croît.


Sans ouvriers consciencieux, la civilisation ne posséderait pas de biens matériels et de performances techniques, car il ne suffit pas d’adopter d’En haut l’idée de la création d’un vaisseau spatial, par exemple, le projet devrait être réalisé dans la réalité dans ses moindres détails. Et pour cela, il faudra un millier de travailleurs et de spécialistes de plans divers pour construire un vaisseau et l’envoyer dans l’espace. Dans ce but, ils seront tous envoyés à un endroit donné de la Terre et répartis dans le temps, de sorte que, suivant la pratique de l’existence de ce navire, le construire, le lancer et le contrôler. Chaque personne dans cette cause commune aura sa propre mission individuelle, et le tout forme une mission commune, qui est le lancement de l’engin spatial dans l’espace.


Pour beaucoup de gens, le sens de la vie semble discret, sans éclats, mais il est simplement utile aux autres ou à la personne elle-même. Le sens de la vie d’un boulanger est de faire cuire du pain, des couturières de coudre des vêtements, et du pharmacien de procurer des médicaments aux malades. S’ils choisissaient ces professions, alors elles [les professions]* étaient inscrites dans les programmes de leur vie, et les données personnelles ont suivi entièrement leur programme. Personne ne peut souhaiter obtenir ce qui n’est pas inscrit dans son programme en tant qu’opportunité de réalisation. Pouchkine, par exemple, ne voulait pas composer de musique, et Mozart peindre des tableaux, parce que ces activités n’étaient pas inscrites dans leurs programmes comme buts de réalisation de soi. Chacun d’eux avait un sens de la vie programmé d’En haut, et ils le suivirent. Mais pour des missions qu’ils portaient, il fallait apprendre beaucoup avant de passer à la réalisation.


Pour devenir génie, plusieurs incarnations il faut se former de bonne foi dans un domaine particulier.


Par conséquent, le sens de la vie pour de nombreuses âmes simples consiste à apprendre, à comprendre les théories et les pratiques, à raffiner à la perfection leurs qualités spirituelles et autres. Tout cela contribue à rendre l’homme utile à soi-même et utile aux autres, et chaque fois lui permettre de remplir sa mission dans son intégralité.


L’homme a de grands objectifs, il doit élever des enfants pour le remplacer, faire quelque chose pour la famille, pour les autres, travailler dans une usine ou dans un lieu public et, de cette façon, servir l’homme et la société. Il doit reproduire l’énergie pour lui-même, pour les Suprêmes, la Terre et participer au cycle de transformation des énergies dans le Système Solaire. Même sans le savoir, il participe aux processus grandioses du Cosmos, et sa vie ne peut donc être vide de sens s’il vit simplement honnêtement et modestement. Il en est autrement s’il succombe à la dégradation et va à l’encontre des lois de l’habitat humain commun. Dans ce cas, il dévie de la chaîne des responsabilités humaines et cosmiques qui lui sont imposées et se transforme en une mauvaise herbe qui est arrachée pour toujours du cycle de la vie.


Il arrive que l’âme soit envoyée sur Terre dans le seul but d’aider une autre personne, de la sortir de l’impasse au bon moment, et après cela elle (l’âme envoyée) va mourir. Son but dans la vie sera d’aider les autres. Donc, rien ne sert de se tourmenter particulièrement dans la recherche du sens particulier de la vie, mais il suffit plutôt d’accomplir consciencieusement toute tâche qui vous est confiée. Tous devaient apprendre de quoi l’on est capable de comprendre, car le sens principal de la vie de toute personne, du concierge au président, est son propre développement au service de son peuple. Aussi, à travers ce développement, à la fin, l’Univers, Dieu, la Création, connaitront une perfection. Le grand ensemble progresse grâce à l’action du petit.


La vie n’est pas vécue en vain dès que l’homme apprend quelque chose pour soi-même et a fait quelque chose d’utile pour les autres.


* * *




Chapitre 2


L’ESSENCE DU DÉVELOPPEMENT


Le travail définit-il l’homme?


Le travail dans la doctrine de la conscience cosmique a été placé à la tête de tout. C’est un mécanisme contribuant au développement de la conscience de l’homme et de son âme. Mais tout d’abord, il y avait l’idée que le travail transformait le singe en homme. Le premier à exprimer cette idée fut Friedrich Engels dans son ouvrage «Le rôle du travail dans le processus de transformation du singe en homme». Mais cette hypothèse n’est pas vérifiée. Selon ces conjectures, on y voit un non-sens évident: il était une fois un singe primitif, et tout à coup, et sans raison apparente, et sans aucune raison du tout «voulut» travailler, et peu à peu, grâce à un travail inlassable, il se transforma peu à peu en homme. Son enveloppe physique a changé, etc.


Sur la base de ces explications il faut être des créatures très laborieuses, étant dit que beaucoup de réincarnations seraient nécessaires aux singes, pour pouvoir développer la qualité de diligence. Mais concernant l’homme, surtout les jeunes âmes, il y a toujours la volonté de rester dans sa paresse et satisfaire ses désirs les plus bas, si l’on ne se contente que de suivre les désirs du corps physique.


Concernant le travail du singe, on oublie que de nombreux animaux et insectes travaillent en particulier. Les fourmis construisent des fourmilières et se font des réserves de nourriture pour l’hiver, les abeilles travaillent sans relâche, les castors construisent des barrages, les oiseaux construisent différents types de nids, les renards, les lapins creusent des terriers.


Aucun travail ne ferait progresser le singe sans la présence d’une matrice divine immortelle appelée «âme». Seule l’âme a toujours poussé le singe à la créativité, c’est elle qui a forcé le singe à ne pas s’endormir pendant des jours et l’a forcé à déployer le moindre effort pour une action quelconque. Aussi, c’est grâce à la présence de l’âme qu’un mouvement dans le développement de la hiérarchie a eu lieu, mais ce mouvement n’est pas celui de l’enveloppe physique, mais de l’essence spirituelle appelée «âme». Le corps matériel du singe, tel qu’il a été créé par les Créateurs Suprêmes des formes animales, est resté inchangé.


Le vrai sens de l’évolution de l’homme, ainsi que d’autres animaux et d’êtres en dehors des animaux, est d’améliorer leurs âmes, et non pas de leur corps, lequel est tel qu’il a été conçu par les Créateurs de formes matérielles. Chaque forme a été créée sur la base de calcul, permettant de travailler sur la base de types d’énergie spécifiques afin de produire pour les Supérieurs les qualités dont il avait besoin. Dans ces conditions, on pourrait penser que ces ne peuvent pas changer de manière arbitraire, car alors les Supérieurs recevront de mauvais produits dont ils n’ont nul besoin. Par conséquent, aucune forme ne peut évoluer de manière arbitraire, comme l’affirmaient F. Engels et C. Darwin. Les formes évoluent dans le sens prédominé par les Supérieurs. Eux, à leur tour, créent de nouvelles formes sur la base de la matière précédente en y introduisant certaines nouvelles fonctions. Chaque forme fonctionne conformément à son propre spectre d’énergie et n’est pas en mesure de reconstruire toutes ses fonctions pour pouvoir fonctionner avec le spectre d’énergie supérieur. La matière grossière, à laquelle appartient toute matière terrestre, n’en est pas capable au Niveau de développement actuel.


En ce qui concerne une fonction telle que la capacité de travailler, elle est dictée par l’âme. C’est l’âme qui fait fonctionner le corps, et non pas le cerveau physique. Mais là encore, il faut apporter des éclaircissements: les types d’âmes terriens ne font que ce que les Supérieurs introduisent au programme de la vie. Les âmes de l’homme, des animaux et de tous les autres êtres se développent à l’aide de programmes conçus par les Programmeurs Supérieurs sur la base des objectifs que chacune devrait atteindre. Les programmes permettent à l’homme de travailler, tandis que d’autres êtres, tels que les oiseaux, volent et recueillent des aliments prêts à la consommation.


Les programmes dictent le style du comportement de l’âme. De ce fait, l’âme présente dans le corps du castor lui dicte de construire des barrages, celle du corps de l’oiseau lui indique de tisser des nids, et celle de l’abeille la construction du gâteau de miel. Le programme en tant que tel ne lui permettra pas de changer de corps au hasard, cela n’est pas prévu par les Créateurs.


Les corps matériels physiques ne peuvent pas évoluer de manière autonome dans la bonne direction dictée par les Supérieurs ou sous l’influence de facteurs environnementaux. Ils peuvent partiellement muter sous l’effet de changements significatifs dans les facteurs environnementaux, mais de telles formes mutantes aléatoires sont détruites par les Supérieurs (Suprêmes), car elles fournissent au Cosmos une énergie défectueuse. Ainsi, aucun corps matériel n’évolue seul. L’évolution des formes se produit sur la base de calculs des Constructeurs Supérieurs. Ils ont créé des formes de manière cohérente, et telles qu’elles puissent fonctionner dans des spectres d’énergie nécessaire à la structure de la Terre et qui Leur sont utiles. Le spectre de l’énergie, leur fréquence, a évolué de manière progressive, ce qui a conduit à des changements dans les fonctions du corps, ce qui à son tour a provoqué des changements dans les contours des formes. La transformation de la forme de reptile en homme s’est faite sur la base de formes de conception autonomes, sur la base de calculs et d’objectifs de des Supérieurs. Et tout d’abord, il faut identifier en ces formes la séquence de transformation des spectres d’énergie, allant des basaux plus hauts.


Seule l’âme, et non la matière du corps, peut évoluer au fur et à mesure de la croissance progressive de ses structures. Ce n’est pas le corps qui se développe ainsi, mais l’âme. Le corps est le mécanisme qui l’aide dans le cours de son perfectionnement. Son évolution (du corps)* à ce stade de développement est artificielle. La véritable évolution de l’âme est sa croissance en termes d’énergie. Elle acquiert une certaine quantité d’énergie grâce au développement à chacune de ses incarnations, ce qui lui permet de croître, de devenir plus importante, plus puissante. L’âme utilise le corps qui lui est donné comme instrument de déplacement à chacune des étapes de l’évolution: d’une manière simpliste, elle passe de la forme de la plante à celle de l’animal, de celle de l’animal à celle de l’homme. Les formes changent, et l’âme passe d’une forme à une autre, d’incarnation en incarnation, comme le parcours de marches d’escalier, s’élevant de plus en plus haut dans la perfection. Ainsi, l’expression qui stipule «Le travail a fait du singe un être humain» devrait être remplacée par une autre: «Tous les êtres vivants et non-vivants sont créés par les Créateurs Supérieurs».


La structure de l’âme sur la base du développement


Le développement de l’homme ne réside pas dans la croissance du corps physique, passant de la taille du nourrisson à celle de l’état adulte, et même pas dans le développement du cerveau, mais dans le développement de l’âme. Tous les éléments matériels qu’il contient, y compris le cerveau, est conçu pour une capacité de perfection de l’âme. L’essentiel chez l’homme, c’est l’âme, et tout est subordonné à sa progression. L’âme est la structure de contrôle de la forme matérielle humaine ou d’un autre être: oiseau, animal, poisson.


L’âme a une structure bien définie (voir volume 2, «La Création de l’âme», série «L’Encyclopédie de la nouvelle Ère»), et sa base initiale est créée par une Personnalité Suprême, possédant une raison Suprême et que nous appelons Dieu. Dans la création de l’âme, Il a été assisté par ses Assistants les plus proches. Autrement dit, l’âme primaire est créée, mais les structures secondaires sont formées par la personne elle-même sur la base de son développement. Dans la forme humaine, l’âme est formée de certains composants, et dans les formes animales et autres, les âmes se composent d’autres éléments. Au cours de l’existence dans le monde terrestre, l’âme a des enveloppes temporelles, qui sont rejetées après la mort de l’homme, et quand il passe dans le monde subtil, il dispose d’enveloppes permanentes. La structure de l’âme comprend également des matrices des qualités, du temps, des lois, des concepts, des mots. Aussi, l’homme devrait au cours de tous ses incarnations sur Terre, approvisionner chaque matrice et enveloppe en énergie. L’énergie, c’est le matériau sur la base duquel l’âme forme des structures régulières dans chacune de ses matrices et enveloppes.


L’homme q une structure semblable à celle d’une machine bioénergétique, et pour cela, ses actions, ses émotions, ses sentiments, ses pensées se référent à des processus de transformation d’énergie. La faible énergie est transformée en haute énergie. À cette fin, les énergocorps* de l’homme, autrement appelés enveloppes subtiles, sont utilisés. Les basses fréquences d’énergie, passant du corps physique à l’enveloppe éthérée, sont transformées, leur Niveau croît et passent à un plus haut Niveau où elles sont transformées successivement par les énergocorps suivants. Grâce au traitement conséquent, la fréquence de l’énergie croît. Le programme énergétique, sale et inapproprié, se dépose dans les énergocorps temporaires correspondants de l’individu et après la mort est rejetée par l’âme. De ce fait, une purification partielle de l’âme a lieu.


En transformant l’énergie, l’homme se développe. Tous les processus énergétiques de son corps sont conçus de manière qu’en transformant le monde et en travaillant pour les autres, il améliore son âme.


Le développement doit être interprété comme une extension de l’intellect, une augmentation du nombre d’énergocorps et de matrices des qualités, des notions, des mots, du temps, des lois. Chaque incarnation devrait servir à un approvisionnement des cellules en énergie. Toute matrice doit non seulement remplir complètement d’énergie la cellule suivante, mais également faire croître de nouvelles cellules. Le développement de la matrice se fait sur la base de deux indicateurs principaux: le remplissage complet de chaque cellule et l’augmentation du nombre de cellules elles-mêmes. Tout cela ne se produit qu’en présence d’un développement approprié de l’âme.


Dans la matrice de l’âme, Dieu a introduit un mécanisme d’auto-construction, mais il faut du matériau, qui est l’énergie de différents Niveaux. L’homme reçoit certains types d’énergie de son Déterminant et du monde environnant, ainsi que du Soleil et des planètes du Système solaire, et grâce à une variété de processus dans son corps physique (sentiments, émotions, souffrances, pensées, travail physique, etc.) les transforment en énergie d’autres types. En présence d’un état qualitatif, l’énergie est fournie aux structures permanentes de l’âme, alors que l’énergie de basse qualité, défectueuse, se dépose dans des enveloppes temporelles, puis est rejetée après la mort de l’individu en même temps que ces structures, en tant que déchets. Ce n’est qu’un schéma simplifié du mécanisme de fonctionnement de l’âme. Le développement quant à lui est le principal mécanisme de sa transformation évolutive.


L’âme ne reste pas inchangée, elle change constamment à chaque incarnation: en cas de progrès, elle grandit, en cas de dégradation elle diminue. Le but de ces transformations infinies est de la faire croître jusqu’au stade de la perfection, ce qui lui permettra d’aller au premier Niveau de la Hiérarchie de Dieu, dans ses Mondes supérieurs.


Bien sûr, Dieu aurait pu créer dès le début un homme parfait, positif et ayant les qualités désirées, mais dans ce cas, ce serait une sorte de robot, parce que toutes les fonctions seraient à l’avance introduits dans un programme, lequel ne lui aurait pas permis s’écarter du chemin prévu et de commettre de mauvaises actions. Lorsque le programme dicte de ne faire que du bien, ne laissant aucune opportunité de choix indépendant, c’est alors la robotisation. Mais l’essence du développement est que l’individu doit se former lui-même son âme, un tel travail crée l’individualité et la diversité de ses qualités. L’homme aux premiers stades de développement n’est pas en mesure de choisir uniquement une exécution d’actions positives.


Le développement est la formation de l’âme sur la base de l’utilisation d’énergies subtiles*. Nous pouvons dans ce cas dire que le développement est le mécanisme de la construction de l’âme. Sa croissance évolutionnelle est due à une participation à des événements dans la vie réelle, et ces évènements comprennent des états de la vie personnelle, sociaux, professionnels, au cours desquels l’homme acquiert des expériences diverses: dans certaines situations, il apprend à établir des relations familiales, dans d’autres, il tisse des relations publiques, dans d’autres cas, il apprend à créer des produits pour les besoins de la société. De nombreuses situations sont liées à la nature, parfois à des cataclysmes. La nature paisible lui apprend à admirer l’environnement, tandis que les catastrophes, balayant tout sur leur passage, lui apprennent à se protéger, à surmonter les difficultés, à renfoncer son caractère. Le monde est conçue de telle manière que tout ce que l’homme touche, peut lui apporter quelque chose d’utile, et il est donc nécessaire de lui apprendre non seulement à renoncer à jouir des fruits de la Terre en parasite, mais aussi à se parfaire.


Le fait de connaitre la façon de se développer de l’âme, permet à l’homme de concentrer ses efforts sur l’amélioration de soi, et aussi, celui qui le sait, pourra maitriser une connaissance sur la structure du tronc d’arbre et la structure de la fleur, mais celui qui ne le souhaite pas, se vautra constamment au soleil et se bronzera, sans rien faire d’autre.


L’homme doit accélérer son développement. En vain, il pense que s’il doit vivre éternellement, il n’a nul besoin de se presser. Tout développement est divisé en étapes, en cycles, et une certaine limite de temps y est consacrée. Pour certains stades de développement, il existe un délai acceptable et une possibilité de revenir en arrière, mais lorsqu’une multitude d’âmes atteint la phase finale, toutes celles qui sont en retard dans leur développement seront mises de côté en tant qu’éléments défectueux. Toutes les âmes qui n’ont pas eu le temps d’acquérir certains indicateurs pendant une certaine période de temps, seront soit rejetées, soit envoyées aux mondes sous-jacents.
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L’âme ne doit pas prendre du retard dans son développement, mais il est également impossible d’accélérer sa progression du fait que les Supérieurs (Suprêmes) souhaitent obtenir une haute qualité de ses structures internes. L’évolution de l’âme ne peut donc pas être accélérée, et cela doit être compris dans le cadre des prévisions du programme conçu d’En haut, déterminant sa manière de progresser.


Chaque individu se développe conformément à son rythme et on ne saurait lui imposer un autre rythme de progression, car cela peut affecter négativement la qualité des structures de son âme. Si, par exemple, une jeune âme qui a toujours bénéficié d’une possibilité de retard dans son développement, passe à un rythme accéléré, elle ne pourra rien construire pour soi, ou ne pourra que former des structures défectueuses, qui devront être détruites après la mort de l’individu. Il ne faut pas aligner tout le monde sous le même rythme (rapide ou, au contraire, rythme lent), ce qui signifie que l’on ne devrait pas forcer, car l’homme préférera toujours choisir son propre rythme de développement. La vitesse de développement lui est attribué d’En haut*, donc peu importe son désir, il ne peut pas aller au-delà.


Pour qu’un individu lambin devienne dynamique, il lui faudra accumuler un très grand volume de connaissances, ce qui peut prendre beaucoup de temps. Ce grand volume de connaissances fera de lui un professionnel. Alors, le professionnalisme donnera naissance au dynamisme. Mais au tout début du processus de développement, il n’y aura pas d’accélération, il n’y aura que de mauvaises structures dans la matrice des qualités.


Tout homme devrait savoir qu’il est envoyé sur Terre par les Supérieurs dans chacune de ses nouvelles incarnations pour se soumettre à certaines étapes du développement et pour l’acquisition de certaines qualités. À ces fins, on lui attribue des programmes qui définissent les situations auxquelles il doit participer dans la vie, et de l’énergie d’une certaine quantité et qualité pour accomplir toutes ses actions. Les Supérieurs dépensent de l’énergie pour la vie de chaque individu. Le gaspillage de cette énergie à travers l’exécution de mauvaises actions, conduit à des dettes énergétiques qui affectent la durée de sa vie. Dans ces conditions, les erreurs commises dans l’accomplissement des programmes d’existence conduisent à la réincarnation et au karma. Aussi, personne ne peut être pardonné, non pas à cause la méchanceté et du manque de pitié des Supérieurs (Suprêmes), mais parce que l’homme en cas de mauvais développement, se forme en conséquence, d’une mauvaise façon. Pour cette raison, l’individu est ramené sur Terre pour une autre vie, afin qu’il puisse compléter ce qu’il était censé faire dans son incarnation précédente, et a commencé à former de nouvelles qualités dans ce cadre.


Pour progresser avec efficacité, l’individu doit remplir de bonne foi toutes les tâches que les Maîtres Supérieures lui ont confiées, éviter de s’adonner aux vices, et enfin prendre conscience que le temps passé dans les plaisirs sera perdu à jamais, alors que le temps perdu en vain devra être plus tard rattrapé dans des conditions plus sévères.


Lorsqu’une personne ne veut pas se développer de son propre gré, elle sera alors soumise à la souffrance et aux maladies, afin de la faire avancer. Par conséquent, le contrôle de son destin repose sur lui-même. L’individu ne voit généralement pas les erreurs qu’il commet, tout simplement parce qu’il est guidé par de fausses croyances et défend ses intérêts égoïstes. Il essaie toujours de se justifier et trouve toutes les explications à ses actions injustes, mais il ne réalise pas de sa propre conscience le caractère malsain de ses actions. Pour cette raison, les Supérieurs ont recours à un mécanisme de multiples réincarnations pour le guider dans de telles situations, et instaurer dans l’âme la qualité de l’autocritique et de la prise de conscience de ses actions dans leurs aspects positifs et négatifs.


Pourquoi le développement de l’Âme commence depuis le bas monde


En refusant la réincarnation, l’homme croit qu’en une seule vie il peut arriver à la perfection et aboutir immédiatement au premier Niveau de la Hiérarchie de Dieu. Beaucoup de croyants sont certains qu’il suffit de prier toute leur vie pour accéder au «Royaume de Dieu» à la fin de leur vie. Mais ils se trompent.


Pour avoir accès à la Hiérarchie de Dieu, il leur faudra des milliers d’années de développement et en termes de Niveaux de la Hiérarchie sur Terre, il reste encore à l’être humain 60 Niveaux, du fait que l’humanité est à la période actuelle (l’An 2000) seulement au Niveau 40, et cela s’est fait en de dizaines de milliers d’années. Dans ce cas, les données divergent: les historiens anciens (égyptiens, grecs, chaldéens) attribuent à l’âge de l’humanité un chiffre de 400 mille ans. Cependant, les scientifiques contemporains croient que le début de l’existence de l’humanité est à dater de l’apparition de l’homme du Cro-Magnon sur Terre, et selon eux, l’âge de l’humanité est d’environ quarante mille (40 000) ans. Cet âge figure dans les manuels scolaires et de référence.


En se référant au passé, on pourrait supposer que le futur réserve à l’humanité une évolution de dizaines de milliers d’années, après quoi les Supérieurs introduiront des processus d’accélération de développement et en particulier il lui sera (à l’humanité)* alloué un délai représentant une ou deux civilisations, et qui devrait être réalisé en une période de 3000 ou 4000 ans. Tout dépend de l’homme lui-même, de son attitude envers son développement personnel, et de ce fait, même les Supérieurs eux-mêmes ne sauraient indiquer avec précision combien de temps l’humanité existera encore sur Terre. Cependant, 4 000 ans constituent une période de temps maximale pour aboutir à un comportement humain normal.


Les Supérieurs affirment que la sixième race connaîtra un développement accéléré. Mais en fonction du comportement de l’homme à qui on a accordé une liberté de choix totale, il peut s’adonner de manière intense à sa propre perfection, te donc pourrait y arriver en un délai de mille ans. Dans le cas où l’humanité aurait plus de penchant pour les tentations et la dégradation, l’existence de la sixième race s’étendra sur deux mille ans. Avec un maximum de responsabilité pour le développement de l’homme, la sixième race peut obtenir les plus hauts indicateurs de développement en mille ans, ce qui lui permettra d’avoir complètement accès à la Hiérarchie de Dieu. Dans ce cas, la septième race ne verra pas le jour. Mais si l’homme continue à ne pas mener son programme à sa fin logique, commettant des erreurs, les Supérieurs n’auront d’autre choix que de prolonger son développement en le faisant passer à septième race, et même à une huitième, ce qui reviendra à 4000 ans d’existence. Des programmes de développement accéléré seront constamment introduits. Le comportement inapproprié de l’homme ne fera que prolonger son séjour sur Terre.


Le facteur principal déterminant la préparation d’une personne à la transition vers le monde supérieur se compose d’indicateurs d’énergie de l’âme qu’elle a compilés pendant toute la période de réincarnation. Ces indicateurs comprennent les qualités* humaines et le énergopotentiel* que l’âme acquiert en cours de perfectionnement et qui représente l’indicateur principal de son Niveau de développement.


Autrement dit, l’âme commence son chemin d’évolution par le monde inférieur, et doit parcourir la hiérarchie complète de l’humanité, et ensuite monter aux mondes Supérieurs de Dieu. Mais pourquoi commence-t-il son ascension du bas monde, auquel le monde terrestre appartient, de même que d’autres mondes physiques de Dieu? Il serait possible de commencer l’ascension dès le premier Niveau de la Hiérarchie de Dieu.


La raison réside dans le besoin des Supérieurs d’obtenir un certain nombre d’âmes qui, au cœur de leurs âmes, doivent avoir un certain spectre physique d’énergie. Dans la Hiérarchie de Dieu, il existe beaucoup d’âmes qui proviennent principalement des mondes énergétiques et donc sont qualitativement différentes des âmes de la Terre. Mais le trait commun à toutes les âmes qui arrivent à la Hiérarchie de Dieu (ou du Diable) est la réalisation d’une certaine valeur de énergopotentiel.


L’univers dans lequel notre Dieu se trouve et dans lequel nous nous trouvons tous, existe conformément à des Lois spécifiques. Et tout ce qui s’y trouve doit les respecter strictement ces règles, sinon tout sera détruit, cessant d’exister pour toujours. La formation des âmes et des mondes se font sur la base des Lois, leur interaction et leur transformation ont lieu. Par conséquent, notre Dieu respecte strictement toutes les Lois de développement et de coexistence de certaines formes avec les autres.


Le principe de base du développement dans l’Univers ou la Création, est un passage du plus simple au plus complexe, du plus petit au plus grand, du plus bas au plus élevé. Ce sont des lois qui ne peuvent être évitées de toutes les façons. L’essentiel du développement est de progresser par étapes de manière cohérente et systématique. Ainsi, le fait que l’âme humaine commence son développement dans le monde inférieur auquel la Terre appartient, est une tendance générale du processus d’évolution de la Création, de l’Univers. Aucun bas monde ne peut humilier l’âme si elle cherche à se développer correctement et a le désir de s’élever le plus haut possible conformément aux conditions d’existence dans lesquelles elle est obligée d’exister dans telle ou telle période.


L’âme commence son développement à partir du monde inférieur, car elle doit se structurer d’une certaine manière conformément aux exigences des Lois de l’Univers, c’est-à-dire de manière hiérarchique, conformément à la qualité désirée des Supérieurs et acquérir l’énergie correspondant aux mondes de Dieu.


L’âme commence son développement par une matrice vide et, pour exister dans Son monde, elle doit s’alimenter en énergies correspondant en termes de puissance au premier Niveau de la Hiérarchie* Divine. Le premier Niveau nécessite un très grand énergopotentiel* de l’âme et un nombre considérable de composants énergétiques internes. Au cours d’un processus naturel de développement, tout cela doit être élaboré par l’âme elle-même, car cela se fait d’abord à travers l’expérience d’une vie autonome. Le développement en soi se déroule de telle manière qu’aucune qualité de l’âme ne peut être acquise de l’extérieur, car l’âme doit se former à travers les processus inhérents à son existence... La méthode artificielle structuration est inacceptable, puisque dans ce cas la qualité de l’âme se détériore, de même que la capacité de prendre des décisions de façon autonome, donc une telle option de fourniture de nouvelles âmes aux Mondes supérieurs, n’est pas tolérée par Dieu.


On pourrait certainement imaginer une version artificielle de création des qualités nécessaires, mais dans ce cas, si une quantité nécessaire de qualités est insufflée à l’âme, par exemple, correspondant au premier Niveau de la Hiérarchie, l’âme devrait par la suite envoyer en retour aux Supérieurs une énorme quantité. Pour les Supérieurs, tout est basé sur le retour en investissement. Alors, pour qu’un tel retour d’énergie ait lieu, l’âme devra passer par une accélération de son développement. La vitesse de développement sera telle qu’elle entravera le développement d’autres personnes dans le même monde. Autrement dit, dans ce cas, pour ces âmes une Hiérarchie séparée dotée de grande vitesse de développement doit être créée afin que l’âme puisse produire le nécessaire et en même temps de l’énergie qui servira de retour des dettes liées à sa production. Mais dans une Hiérarchie terrestre comme la nôtre, c’est impossible, car les êtres humains se développent lentement et systématiquement. Ils commencent leur ascension depuis le bas Niveau et retournent systématiquement aux Suprêmes (Supérieurs) toutes les dettes liées aux coûts de leur construction et de leur existence. Dans le cas où des âmes artificielles seraient envoyées dans le monde terrestre, elles pourraient simplement écraser toutes les autres si elles existent en parallèle avec ces dernières.


En d’autres termes, cette option est possible, mais elle ne convient pas à Dieu, et cela s’explique par le manque de structures et de qualités nécessaires dans les âmes. En transformant le monde, l’âme se construit elle-même, ses qualités*, et c’est en cela que réside le mécanisme de sa perfection dans les mondes de notre Dieu. Concernant d’autres Dieux, tout cela peut se passer de manière différente.


Si la création de l’homme était analysée dans le contexte de retour d’énergie investie dans la construction et l’existence, on obtiendrait alors un robot, accomplissant son programme à la lettre. Le robot exécute avec précision tout ce qui lui est assigné et ne se trompera pas, mais il ne pourra pas non plus se développer seul. Il exécute avec précision des actions prévues dans son programme. Le robot ne pourra jamais penser de manière autonome. Il ne fera qu’exécuter le programme à la lettre, et pas plus. L’exécution précise du programme contribue à l’acquisition de qualités que Dieu ne tolère pas et qui ne conviennent pas au Système positif. Une telle façon d’acquisition des qualités n’est tolérée que par le Système du Diable. Autrement dit, l’individu parfait qui ne fait jamais d’erreurs et fait ce que dicte le supérieur, est subordonné à la Hiérarchie du Diable. Mais l’expression «jamais d’erreurs» doit être comprise de cette manière: si le programme dicte au robot de commettre un «meurtre», l’individu commettra le meurtre; s’il lui dicte de bafouer l’honneur des autres, il le fera, etc. L’individu n’aura aucune prise de conscience de ces actions. Mais, Dieu souhaite que l’homme soit capable de prendre des décisions, de réfléchir et de prévoir les conséquences non seulement de ses propres actions, mais aussi de celles des autres. Une telle capacité ne peut être donnée à l’âme qu’en présence d’un développement sur la base de programmes libres de Dieu, et en présence d’options de choix.


Dans le système de Dieu, l’homme doit atteindre sa perfection à travers des efforts constants de l’âme.


Des vies vaines


Les personnes capables d’autocritique, souvent après analyse de leurs succès dans leur vieillesse, arrivent à un état de déception, pensant avoir vécu une vie vaine, dès lors qu’elles constatent qu’elles n’ont pas pu réussir à se perpétuer, à devenir éternelles, à savoir qu’elles n’ont pas su créer une nouvelle théorie, n’ont pas inventé de voiture, n’ont pas pu mette au point une nouvelle structure architecturale, et n’ont pas écrit de livre, etc. Mais nous nous poser question, à savoir, leur vie a-t-elle été vraiment vaine? Et si cela arrive à certaines personnes, dans quel cas?


L’homme mène apparemment une vie simple dans la vie quotidienne et sociale avec un ensemble d’actions et d’actes spécifiques. La famille, l’éducation des enfants, les relations conjugales, le travail en cas de missions d’organisation, les relations avec les supérieurs et collègues: ce sont des relations liées à la vie de ménage et au travail. Cependant, en période de temps libre, il a également un certain nombre d’actions qui caractérisent le comportement humain en temps de repos: regarder la télévision, visiter des salles de concert, des cinémas, des centres de sport, randonnées, etc. Tout cela s’inscrit dans une liste limitée d’actions et de comportements de l’homme.


Mais toutes ces actions sont planifiées d’En haut en tant que qu’organisation de l’existence humaine et les Supérieurs y incorporent des objectifs spécifiques. Toute la vie de l’homme est liée à la transformation des énergies, il est conçu à ses fins. En réalisant certaines actions ou d’autres, il transforme certains types d’énergie (physiques et subtiles) en d’autres types, génère de nouveaux types d’énergie, dont certains sont transmis aux corps physiques et subtils, et une partie est envoyée aux Supérieurs, certains types étant impliqués dans certains processus du monde et du Cosmos. Ici, nous ne faisons que rappeler schématiquement le cycle des énergies de l’homme dans le monde terrestre, mais une analyse plus détaillée représente un schéma plus complexe. Il s’agit là d’autre chose, ainsi nous rappelons la relation simplifiée entre l’homme et le monde qui l’entoure. Il est important de comprendre que chaque personne apporte à la Terre différents types d’énergie conçus depuis le Haut.


L’homme est aussi un élément soumis à planification dans le processus technologique complexe des transformations énergétiques, englobant les mondes physiques et subtils de la Terre. Mais cette notion de «processus» signifie dès lors que toute défaillance dans ce mécanisme, toute violation du cycle énergétique peut avoir des conséquences négatives globales dans la nature. En cas de cours normal du processus, il aboutira au résultat souhaité, et si des erreurs sont commises, un produit défectueux en résultera. Par conséquent, chaque vie humaine, ainsi que le fonctionnement de son organisme, sont conçus de sorte que, dans tous les cas, et même dans les conditions minimales de leur activité, ils remplissent leur devoir technologique envers la nature et les Supérieurs.


Mais pour l’homme cette partie de l’activité humaine n’est pas remarquable, reste inconnue et imperceptible. Son attention est plutôt tournée vers d’autres aspects de sa vie et de son activité, il se soumet donc à des exigences qui sont compréhensibles, pour lui et pour les autres. L’homme ne cherche pas le sens physique et planétaire de sa vie, mais plutôt le sens de la vie sociale et de celle de tous les jours.


Mais même cet aspect de son existence est conçue par les Supérieurs de sorte que, même si, à première vue, il ne réalise pas d’exploits au travail, ou dans une activité militaire, il vit une vie la plus ordinaire, mais en présence de bonne foi par rapport à ses fonctions, il accumule dans la matrice de l’âme l’énergie de types souhaitables.


Par exemple, supposons qu’un individu est forcé chaque année à cultiver des pommes de terre ou à faire paître le bétail dans les prés, en cas de mauvais travail, il y aura une mauvaise récolte de pommes de terre, et le bétail se perdra dans la nature ou mourra de faim. L’individu sera congédié de son travail et n’acquerra finalement pas les qualités appropriées. Toutefois, s’il fait son travail de bonne foi, manifestant le désir d’apprendre les bases de son activité, alors les bases des qualités utiles commenceront à se former dans la matrice de son âme. La matrice de l’âme pourra acquérir une gamme de propriétés utiles, ce qui signifie qu’elle grandira. Ce cas renvoie au fait que la personne n’aura pas vécu pour rien, car elle a acquis quelque chose de nouveau.


[image: ]


Dans l’âme, seule les nouvelles propriétés se déposent, les anciennes sont automatiquement rejetées.


À l’égard du reste du monde, l’individu accomplit également un simple devoir d’homme lorsqu’il adopte une attitude consciencieuse dans le cadre de ses devoirs. L’homme travaille dans le secteur économique, créant des biens matériels nécessaires à la vie des autres. Il élève et éduque des enfants et remplit ainsi son devoir de perpétuation de la race humaine, etc. La réalisation d’une telle activité revient à dire également que la personne n’a pas vécu en vain. Elle a rempli les tâches minimales qui lui étaient assignées par les Supérieurs à ce Niveau de son développement, à condition qu’il adopte une attitude de conscience dans son activité.


Déjà le fait qu’il a apporté à sa matrice une certaine énergie, a édifié la qualité d’amour du travail, de l’honnêteté, a su prendre soin de ses proches, montre qu’il a vécu une vie non vaine, mais utile. Autrement dit, lorsqu’un individu fait quelque chose d’utile: construit une clôture, plante des fleurs et apprend à prendre soin des plantes, apprend à conduire une voiture ou à coudre des vêtements, il ne vit pas une vie vaine, parce qu’il acquiert des qualités positives dans l’âme. Ces qualités seront utiles plus tard et un jour, après plusieurs incarnations, cela lui permettra de faire une découverte, d’inventer un nouveau type de vaisseau spatial, etc., car c’est sur les qualités de base du présent que plus tard, les grands caractères et des capacités hors du commun voient le jour.


La vie vécue serait inutile et vaine si la personne a vécu de façon égoïste seulement dans ses propres intérêts, a parasité les autres, ou a passé le temps à boire, corrompre, voler les biens d’autres personnes et dépenser de l’argent pour les plaisirs malsains. Un simple ouvrier, travaillant honnêtement à l’usine, aura une vie plus significative que, par exemple, le fils du directeur de la même usine, passant son temps à boire et à faire la fête. La vie sera vaine non pas pour l’ouvrier, mais pour le fils du directeur de l’usine, pendant qu’il dépense l’argent des autres et ne fait rien de bon. L’existence parasitaire est toujours vaine. Une telle existence conduit à la dégradation ou au Système négatif.


La vie d’un meurtrier, d’un chenapan, d’un débauché, d’un paresseux, sera également vide de sens. Autrement dit, pour toute personne qui mène une vie malsaine (et qui a dans le passé au plus dix incarnations), l’existence en ce monde peut être inutile et vaine, à tel point que les Supérieurs peuvent décider de décoder* une telle âme, la détruire en tant qu’identité.


Il est clair que toutes les âmes décodées ont vécu une vie inutile, sans avoir acquis quoi que ce soit qui puisse être apporté à la vie pour une évolution ultérieure. Les Supérieures introduisent de telles âmes vaines au cours du développement, et leur part est évaluée jusqu’à dix pour cent du nombre de toutes les âmes destinées au monde terrestre. Par conséquent, ces 10% sont prélevées en tant que défectueuse et donc à détruire. En d’autres termes, toutes les vies vaines sont classées dans la catégorie des défectueuse du développement et sont donc éliminées de l’humanité.


Par conséquent, pour que l’âme de ne soit pas décodée, l’individu doit avoir une attitude non seulement conforme aux lois adoptées dans la société, mais aussi chercher à acquérir de nouvelles connaissances, des qualités positives de caractère, maitriser des talents d’artisanat et de toute autre activité; l’homme doit apprendre tout ce qui peut être appris sur Terre. Cela enrichit le contenu de sa vie, le sens d’existence et se transforme en qualités intérieures de l’âme.


Si la matrice est alimentée en certains types d’énergie, cela indique que la personne a travaillé, a aspirer à un résultat, et c’est alors ce qu’on appelle ne pas vivre en vain, parce que le but principal de la vie, c’est le développement. Les Supérieurs apprécient à leur juste valeur les efforts de l’homme et l’encouragent à faire preuve de diligence, même s’il n’arrive pas au résultat désiré.


Ainsi, les soucis de l’homme quant aux années vécues, leur utilité ou leur inutilité, se justifient. C’est une sorte de préoccupation intuitive à la pensée de la possibilité de décodage après la mort.


Il ne s’agit pas de faire quelque chose d’inouï ou de génial pour ne pas vivre en vain, il faut simplement accomplir honnêtement tout travail confié par d’autres ou que l’on a trouvé soi-même dans des circonstances de la vie.
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